
Ains i donc, a peine rentre à Bu-
dapest , le comte Csakg, ministre des
affa ires  étrangères de Hongrie , re-
prend le chemin de l 'Italie et gagne
Rome. Le fai t  indi que s u f f i s a m -
ment l 'importance qu'il faut at-
tacher-. à la situation du sud-est
européen.

Les communi qués publiés à la
suite de la première rencontre , cel-
le qui vient d' avoir lieu à Venis e,
assurent qu'il règne une parfaite
identité de vues entre les deux pays
quant aux problèmes actuels. Ces
problèmes , à la vérité , sont d 'une
nature assez comp lexe. Par suite de
l'effondrement de la Tchécoslova-
quie et du partage de la malheu-
reuse Pologne , les Russes occupent
la frontière des Carpathes. Celle
menace est ressentie non seulement
par la Hongrie — qui a connu déjà
les horreurs de la révolutio n bol-
chéviste — mais aussi par l 'Italie
qui a af f i rm é avec une particulière
netteté sa résolution de ne pas lais-
ser VU.R.S.S. s 'étendre au delà de
ses frontières actuelles.

Il y  a là de quoi jus t i f ier  large-
ment l 'amitié italo-hongroise , sans
parler de certaines communautés
d 'intérêts. Mais d 'un autre côté , au-
tant Rome que Budapest sont liés
au Troisième Reich par la politi que
de l 'axe et ce même Reich est de-
venu, ouvertement maintenant , l 'ami
et le complice de l 'Union soviéti que.
On comprend qu'il ne sera pas trop
de l 'habileté et de la soup lesse de
la dip lomatie italienne pour jouer
la partie qui s'amorce sur l 'échi-
quier balkani que , d 'autant p lus que ,
brochant sur le tout , les visées al-
lemandes sur l 'est subsistent tou-
jours en profondeur. Sans doute
a-t-on déjà parlé d'une entente
plus ou moins étroite entre tous les
Etats de la p éninsule pour faire
face à l 'adversaire commun : le rou-
leau compresseur russe. Mais les
choses ne sont po int aussi avancées
à cause des divergences qui sépa-
rent ces Etats et en p remier He u
la présence de minorités hongroises
en Roumanie au sujet desquelles
Budapest n'a jamais cessé de pro -
tester.

Il semble bien pourtant que l Ita-
lie — et l 'on peut croire que ce
f u t  l'un des obj ets de la conférence
de Venise — s emp loie à obtenir de
la Hongrie qu'elle remette au se-
cond pian ses revendications mino-
ritaires pour concentrer son atten-
tion ! sur l 'imminence du danger
russe. A ce suje t , évidemment , on
en est réduit aux conjectures. Mais
pour peu que l'on cherche à se
faire une vue d'ensemble , il est im-
possible de ne pas comprendre que
la Russie bolchéviste est en train
de reprendre l 'ancienne asp iration
de la poÙti que des tsars : la posses -
sion des détroits. On peut être cer-
tain que si les soviets pr oposent à
la Bul garie , comme on l 'assure, de
l'aider à récup érer la Dobroudga.
territoire enlevé à l 'ancienne alliée
des Emp ires centraux et remis à la
Roumanie , ce n'est pas par amitié
desintéressée. Il s'agit de trouver le
mogen de parvenir j usqu'aux fa-
meus es portes qui commandent la
Mer Noire.

Ceci , bien entendu , n'est point
l'immédiat. Mais si après son re-
tour à Budapest , M. Csakg reprend
presque aussitôt contac t avec les
chefs  de l 'Italie , c'est que peut-êtr e
la situation réclamait des mesures
p lus rapides qu'on ne l 'avait cru
jusqu'ici. M- w-

La menace russe
sur le sud-est

européen

LONDRES, 9 (Havas). — Lundi a
commencé en Angleterre le ration-
nement du bacon , du beurre et du
sucre.

Celait aussi le dernier jour où
les consommateurs devaient se faire
immatr iculer  chez, leur boucher bien
que le plan de rat ionnement de la
viande ne doive s'opérer que dans
quelques semaines.

Les cartes de rationnement
sont aussi introduites
en Grande-Bretagne

Le comte Csaky
retourne en Italie
après avoir rendu compte

à Budapest
de Fenl revue de Venise
ROME, 9 (Reuter). — Le comte

Csaky retournera mercredi en Ita-
lie pour gagner probablement Rome.

Le ministre des affaires étrangè-
res de Hongrie , arrivé mardi matin
à Budapest , a mis le régent Hor-
thy et le comte Teleki , président
du conseil, au courant des entre-
tiens de Venise.

La division russe
anéantie

par les Finlandais
étaft une unité

de renfort

Après la victoire finnoise
dans le nord

Le butin capturé augmen te
d'heure en heure

HELSINKI, 9 (Havas). — La
44me division soviétique complète-
ment anéantie à Raate par les trou-
pes finlandaises, après deux Jours
de vifs combats, était une division
de renfort . Avec un matériel ren-
forcé, elle se dirigeait le long de
la route qui conduit de la frontière
soviétique à Suomosalmi , au secours
de la division russe dispersée au
cours de la bataille de la dernière
semaine de décembre.

Manœuvrant sur les flancs de la
longue colonne russe qui semblait
ignorer les règles les plus élémen-
taires de sûreté, les troupes finlan-
daises l'attaquèrent au moment où
les Russes s'engageaient dans une
région marécageuse à une trentaine
de kilomètres au sud-est de Suomo-
salmi. Les Finlandais s'emparèrent
d'un pont sur les arrières des trou-
pes russes qui furent encerclées.
Les troupes soviéti ques combatti-
rent courageusement pendant  deux
jours. Les 15,000 à 18,000 hommes
composant la division f inlandaise
ne firent que deux mille prison-
niers.

Les Russes se rendent
Les Russes, voyant que toute ré-

sistance était inuti le , envoyèrent
des parlementaires et se rendirent
en groupes constitués. Le reste fui
soit tué au combat , soit dispersé
sans vivres au milieu des forêts et
des marécages. En raison de la tem-
pérature , ces détachements isolés
sont condamnés à une perte certai-
ne. La destruction successive de
deux divisions russes dans le sec-
teur Suomosalmi - Raate , non seule-
ment écarte pour ' longtemps la me-
nace sur le chemin de fer de Ka-
jaani à Oulou et de Tornio à Hapa-
randa et sur la riche province fin-
landaise d'Ostrobotnie , mais ouvre
une brèche dans le dispositif géné-
ral russe. Les Finlandais  ont dé-
truit non seulement l'unité lancée
contre eux, mais également l'uni té
formant  le deuxième échelon du
dispositif soviétique dans cette ré-
gion.

I.e butin capturé
Le butin capturé à Raate aug-

mente d'heure en heure. La _ 44me
division soviétioue transportait , ou-
tre son matériel réglementaire , des
stocks de muni t ions , d'armes de
guerre et de matériel divers de
renfort.  C'est ainsi que les Finlan-
dais ont trouvé 75 mitra illeuses en
caisses, des pièces détachées, ainsi
qu 'un avion démonté. L'artillerie
cap turée se compose de 70 canons
de campagne , de 16 pièces lourdes
et de 14 canons antichars. On atta-
che une importance particulière à
1P prise de 47 cuisines roulantes
avec leurs approvisionnements .  La
saisie par les F in landa is  de 1170
chevaux a également une Importan-
ce cap itale.

(Voir la suite en dernières dépêches)

QUATRE DÉPUTÉS COMMUNISTES
SONT EXPULSÉS

DANS L'AGITATION ET LE BRUIT

Séance orageuse au Palais-Bourbon

Ils avaient refusé de s'associer
à un hommage à L'armée

Notre correspondant de Paris
nous téléphone:

La rentrée parlementaire ne de-
vait être qu'une fsimpie formalité.
S'il en fut ainsi dans la grave en-
ceinte du Luxembourg, il n'en fut
pas de même au Palais-Bourbon.

En effet, sept députés ex-commu-
nistes mobilisés et rendus à la vie
civile pour quelques jours par per-
mission exceptionnelle avaient eu
le front de se présenter dans l'hé-
micycle et de s'installer à leur
banc. Il n'en fallut pas moins pour
déchaîner l'indi gnation unanime du
reste de la Chambre.

Le doyen d'âge, M. Lévy-AIphan-
dery, qui présidait la séance, dut
renoncer devant les protestations à
la lecture de son discours et déci-
der une suspension. A la reprise,
M. Lévy-Alphandery put parler dans
nn calme relatif . Comme le député
de la Haute-Marne rendait un hom-
mage à la vaillance des soldats du
front, l'assemblée se dressa frémis-
sante d' enthousiasme et, debout,
acclama ces paroles.

C est a cet instant qu 'éclata l'ora-
ge qui couvait depuis le début de
la séance, car les députés ex-com-
munistes, en dépit des signes que
leur faisaient leurs propres amis,
étalent restés obstinément assis.
Dans une confusion fiévreuse, au
milieu du hourvari général, on ré-
clama la censure contre les quatre
impénitents. Votée en un tourne-
main par l'unanimité des dénutés,
elle comportait l'exclusion - immé-
diate. Elle fut exécutée sans délai
aux cris enthouRi_ste« de t-oute l'as-
semblée.

* *
Ce qu 'il faut retenir de cette af-

faire, ce n'est point tant l'incident
en soi que les symboles qu 'il repré-
sente. Cette fois, en effet , tous les
partis d? la Chambre, de l'extrême-
droite à la gauche, ce sont trouvés
unanimes pour exécuter les élus
moscoutaires et pour les leter à la
porte du parlement. Sans doute,
auraient-ils préféré procéder à cette
exécution dans un calme plus se-
rein. Mais à qui la faute? Au sur-
plus, le* déontés auront probable-
ment bientôt l'occasion de sanction-
ner ce geste snontané dans un vote,
car on apprend oue le gouverne-
ment se propose lui-même de sou-
mettre aux Chambres un décret
interdisant la communauté parle-

mentaire à tous les élus rouges qui
ont gardé des attaches avec Moscou.

Ainsi serait définitivement dissi-
pée à la satisfaction du pays une
équivoque qui lui était insupporta-
ble.

Les effets divers
de la censure

PARIS, 9 (Havas). — Les quatre
députés communisfes frappés de la
peine de la censure avec exclusion
temporaire sont les nommés Mer-
cier, Michels , Guyot et Grenier.
Cette peine entraine l'interdiction
de participer aux travaux de la
Chambre el de reparaître devant
celle-ci jusqu 'à l'expiration du
quinzième jour de la séance qui
suit celui où la mesure fut provo-
quée. Elle comporte en outre la pri-
vation de la moitié de l'indemnité
parlementaire pendant deux mois ef
entraîne l'affichage , dans la cir-
conscription du député frappé, de
l'extrait du procès-verbal mention-
nant la censure.

Après l'exclusion, les quatre dé-
putés ont quitté le Palais-Bourbon
après avoir revêtu leur uniforme
militaire.

L'arrivée de soldats annamites en France

Comme on sait de nombreuses troupes coloniales ne cessent d'arriver
en France où elles viennent renforcer l'armée métropolitaine. Ci-dessus

des tirailleurs annamites débarquant dans nn port français.

Des divergences
avec lesgénéraux

seraient la cause
de la démission

de M. Dore Belisha
ministre anglais de la guerre

LONDRES, 9. — Au sujet de la
démission de M. Hore Belisha. on a
déjà dit que lorsqu'il vit , jeudi , le
premier ministre, M. Hore Belisha
ignorait tout du sort qui lui était
réservé. Il eut , ce jour-là , une lon-
gue conversation avec M. Chamber-
lain qui fit tous ses efforts pour le
déterminer à échanger son porte-
feuille contre la présidence du
Board of Trade. Le premier ministre
refusa de considérer le « non » de M.
Hore Belisha comme une réponse
définitive ; il lui fit de vifs com-
pliments et l'assura que l'histoire se
souviendrait de lui. Aussi les par-
lementaires se demandent-ils à quel-
le pression a cédé le premier minis-
tre.

On a dit que M. Chamberlain
avait consu lté sir John Simon
avant de prendre sa décision. Mais ,
dans certains milieux , on a l'im-
pression qu 'un autre ministre était
au courant de l'affaire : sir Samuel
Hoare, lord du sceau privé. Celui-ci
a effectué réremment une visite au
corps expéditionnaire et l'on donne
à entendre qu 'il aurait pu, à son re-
tour à Londres rapporter l'écho des
divergences qu 'il aurait constatées
entre M. Hore Belisha et les chefs
de l'armée. Ce rapport, dit-on, aurait
pu influencer la décision du premier
ministre.

Un ministère de défense
nationale ?

Selon le rédacteur politique du
« Daily Mail », Il est possibl e que M.
Chamberlain , après le départ de M.
Hore Belisha et la nomination de
M. Olivier Stanley au War Office ,
finisse par créer un ministère de la
défense nationale "cKargê "dé diriger
tous les services combattants.

M. Winston Churchill, « qui Jouit
de la confiance complète du pays et
est populaire dans tous les partis,
en serait certainement le chef. Sa tâ-
che consisterait à coordonner l'acti -
vité de l'armée, de la flotte et de
l'aviation ».

Plusieurs bateaux anglais
attaqués par des avions allemands
sur la côte est de la Grande-Bretagne

et de l'Ecosse

LA GUERRE AÉRO-NAVALE

LONDRES, 10 (Havas). — Les
nombreux messages parvenus depuis
mard i matin sur les différents raids
opérés par des avions allemands
sur les côtes est de la Grande-Breta-
gne permettent de reconstituer les
faits de la manière suivante :

A la faveur du brouillard , un cer-
tain nombre d'appareils de bombar-
dement — appareils Heinkel —- se
livrèrent à plusieurs attaques dis-
tinctes, deux au large de l'Ecosse et
les autres au large des côtes est de
l'Angleterre. Vers 10 heures , Un hy-
dravion al lemand attaqua un ba-
teau patrouilleur dn service de bali-
sage, au large de la côte de Nor-
folk. Il s'agit d'une un i t é  non mil i -
taire chargée du contrôle des bouées
et balises et de la relève des équi-
pages des bateaux feux et dépen-
dant du « Wrinly  House » équivalent
civil de l'amirauté,  pour tout ce qui
concerne l'hydrographie, la signali-
sation , le balisage , etc. Cette a f f a i r e
fu t  de loin la plus importante de la
jo urnée. Les Allemands lancèrent
d'abord plusieurs bombes dont
quelques-unes atteign i rent le navi-
re. Comme les 40 hommes qui se
trouvaient à bord se précipitaient
vers les canots de sauvetage, l 'hy-
dravion , après avoir décrit plusieu rs
cercles, revint à basse al t i tude et
balaya le pont de plusieurs rafales
de mitrailleuse . Puis il s'enfu i t  vers
la haute mer dès l'appa rition d' une
escadrille bri tannique qui le prit
immé dia tement  en chasse. An total
32 marins furent blessés, la plupart
par des balles de mitrail leuses . Hui t
d'entre eux furent admis à l 'hôpi ta l ,
à l'arrivée du bateau nu port. Les
antres purent  retrnener leur domi-
cile npri-s pansement.

Par ailleurs ,  un peu avant midi ,
deux bombardiers apparurent au
dessus d'un petit vapeur près de la
côte nord -est. Le navire commença
à décrire des zigzags af in  d'éviter
une min r p n tn lne  de bombes lancée*
par l'aviat ion.  Après sept minutes
de bomba rdement , les app areils aile
mands furent mis en fuite par des
avions de onmbnt  h r i tanni a i ies  II ne
semble pas fiismiMd. ""e ce second
navire ait été sérieusement atteint.
Enfin deux raids furent opérés éga-

lement par deux avions allemands,
l'un au-dessus du « Firth of Forth »,
l'autre au-dessus de « Firth of Tay »,
dans les eaux écossaises. C'est vrai-
semblablement au cours de ces raids
qu 'une patrouille de cinq bateaux de
pêche fut  attaquée à la mitrailleuse
et une fois de plus les agresseurs
furent contraints de fuir devant
les chasseurs de la Royal Air Force.
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ROME, 9 (D.N.B.). — Le comte
Csaky, ministre des affaires étran-
gères de Hongrie, a envoyé au com-
te Ciano, son collègue italien , le
télégramme suivant depuis Postu-
mia:

Je ne peux pas quitter l'Italie sans
vous remercier encore de la si profonde
amitié que vous avez manifestée à
l'égard de la Hongrie et de ma person-
ne. Je suis parfaitement heureux de
constater la parfaite Identité de vues
qui , en plus de notre amitié personnelle,
nous unit dans un travail difficile, maïs
patiemment accompli pour réaliser la
paix dans les Balkans et le bassin danu-
bien , paix fondée sur la seule puissance
de la Justice absolue.

Un télégramme
au comte Ciano

LONDRES, 9. — Sur ordre du roi,
le rat ionnement  sera aussi strict
que possible au palais de B uckh in
gham. Le roi. la reine et les autres
membres de la fami l l e  royale rece-
vront des cartes pour le bacon, le
beurre et le %ucre analogues à celles
qui sont remises aux  voyageurs de
commerce et aux autres personne,
obligées de circuler continuellement
dans le Royalime-Uni.

La reine a établi des menus spé-
ciaux et supprimé deux plats pour
le lunch et le dîner , en ordonnant
un emploi plus considérable des lé-
gumes et des fruits. Les jardins po-
tagers du château de Windsor se-
ront agrandis à cet effet.

I.a famille royale
donne l'exemple

Des avions d'un type
entièrement nouveau

vont être construits aux
Etats-Unis

WASHINGTON, 9 (Havas). — Des
avions ayant un rayon d'action d*
près de 15,000 km. et capables d'une
vitesse de 800 km. à l'heure seront
construits d'ici un an à 18 mois
dans les usines américaines selon
les prédictions d'ingénieurs aéro-
nautiques contenues dans deux rap-
ports techniques soumis au congrès
par la commission consultative na-
tionale en matière d'aviation.

Ces ingénieurs soulignent que ces
perfectionnements sont obtenus par
des changements relativement sim-
ples apportés à la construction des
ailes et par des procédés de refroi-
dissement et de synchronisation du
moteur actuellement à l'étude dans
les laboratoires aéronautiques. Un
secret absolu entoure ces expérien-
ces.

ÉCRIT SUR LE SABLE
Mercredi 10 Janvier.
131me Jour de la guerre.

Lectures
Il en est des peuples qui veulent

durer comme des individus qu'une
fâcheus e aventure a jetés  dans Fin-
certitude :' il faut qu'ils trouvent
en eux des forces nouvelles et
qu'Us prépar ent leur lendemain
avec pruden ce et lucidité.

C'est notre cas aujourd 'hui. Nous
avons fai t  front  au danger... ; nous
avons essagé de dé pouiller le p ré-
sent de tout ce qu'il avait de trop
affreux...  ; nous avons entouré nos
soldats de sollicitude pour leur
rendre sinon p lus douce , du moins
plus aisée la mission qui leur est
confiée. Mais peut-être serait-il
bon de songer un peu, maintenant,
à l'avenir.

L 'avenir... ? C'est un mot qu'on
ose _ à pein e emploger aujour-
d'hui. El pourtant , nous crogons â
sa f ragile réalité ; nous savons
qu'un jour viendra où les soldats
retrouveront leurs habits civils et
leurs outils , où les mères n'auront
plus ce front  p lissé par l 'inquiétu-
de que nous leur connaissons, où
la vie reprendra son cours fami-
lier.

Oui , pensons-g ! Ce jour-là, les
hommes regagneront la ferme , l 'a-
telier , l'usine, la bouti que ou le bu-
reau... Des mois se seront écoulés
et la réadaptation sera dure pour
certains... Dès lors , ne serait-il pas
possible , dès maintenant , d 'éviter
cette rupture — Inévitable si l'on
n'g prend garde — entre l 'homme
et le métier... ? N e serait-il pas pos-
sible , puisqu 'on se préoccupe des
loisirs du soldat , d'envoger à l'ar-
mée des livres « professionnels »,
c'est-à-dire dans lesquels chaque
individu trouverait clairement ex-
posés les mille secrets de son mé-
tier, le maniement de chaque outil ,
l'emploi de chaque matière? Des li-
vres agan t pour tâche de mainte-
nir le laboureur , l'artisan , le com-
mis « sur la for me », af in que la
reprise du travail ne soit pa s trop
di f f ic i l e .

Ces livres existent. Des bibliothè-
ques professionnelles en ont édité
pour toutes les activités.

Rien ne se fai t  de durable si
l 'esprit n'g a sa part . Réfléchis-
sons-g plus que jamais puisqu'il
s'agit de l'avenir du pags tout en-
tier.

Alain PATIENCE.

LONDRES , 9 (Reuter) . — Le ïnî«
nistère de l'a i r  b r i t ann ique  commu-
nique que des avions al lemands ont
a t taqué , mardi , cinq bateaux au
large de la côte orientale anglaise.

Des bateaux de sauvetage se sont
rendus sur les lieux de l' a t taque,  à
la fin de celle ci , pour embarquer;
les personnes blessées.

Cinq bateaux anglais
attaqués

par l'aviation allemande

LONDRES , 10 (Reuter). — L'ami-
rauté communique au sujet de l'at-
taque aérienne al lemande contre
des navire s marchands non escor-
tés, dans la Mer du Nord, que trois
bateaux ont été coulés : le vapeur
bri tannique « Gowrie » de 689 ton-
nes, dont tout l'équipage a été sau-
vé par un hAt im ent  danois , deuxiè-
mement le navire danois « Ivan
Kondaup » de 239 tonnes, dont onze
survivants  ont été débarqués par un
navire angla is , mais il y a encore
dix manquan t s  et , troisièmement le
navire danois « Feddy » de 955 ton-
nes, dont on n'a aucune nouvelle de
''équipage.

Trois bâtiments ont coulé
dans la Mer du Nord

AMSTF.R DAM. 9 — Un bateau-
citerne de 3500 tonnes a .jeté l'ancre
mardi dans nn port hol landa is  Son
r -npi i a ine  a déclaré que le ba t eau
avait été a t ta qué  dans la Mer du
Nord par un bombard ier al ' emand
qui lança trois bombes qui man-
quèrent leur but.

(Voir la snîte en dernières dépêches)

ta lutte entre im bombardier
du Reich et un bateau-citerne



CRESSIER
A louer tout de suite ou

pour époque à convenir, dans
petite propriété, Joli loge-
ment de deux chambres, cui-
sine et dépendances. S'adres-
ser k Mme F. Leisi , Cressier.

Etude René Landry
NOTAIRE

Concert 4 - TéL 5 24 24

Immédiatement on pour date
à convenir:

Râteau : deux chambres.
Ecluse (Prébarreau ) et Bré-

vard : trols chambres, mo-
derne.

Chemin des Noyers, Serrières:
trois chambres.

Ecluse : quatre chambres.
Ecluse (Prébarreau) et Beau-

regard : quatre chambres,
moderne.

24 mars :
Coq-d'Inde : deux chambres.
Brévards : trois chambres, mo-

derne.
24 Juin :

Brévards et Ecluse (Prébar-
reau ) : trols chambres, mo-
derne.

Petlt-Pontarller : trols cham-
bres, chauffage central.

Beauregard et Ecluse (Pré-
barreau) : quatre chambres,
moderne. 

Logements
de quatre et cinq chambres,
central, bain , balcon, à louer.
S'adresser Vleux-Châtel 23. au
2me étage. *

Trois belles pièces
chambre de bonne, bain,
chauffage central, grand bal-
con, k louer k Beauregard 3.
Meublées ou non. — S'adres-
ser _ M. P. Huguenln, Cité
de l'Ouest 3.

A louer immédiate»
ment un grand ap-
partement moderne
de sept pièces, à deux
pas de l'Université.

S'adresser & A.
Scluirch, fret 83. *

A LOUER
tout de suite ou pour date k
convenir. Joli appartement de
deux grandes chambres. Prix
avantageux. S'adresser k Mme
Hachlen, le Moulin sur Vau-
marcus. *.

AUX PARCS, 3 chambres
et terrasse. 53 fr. — Etude
G. Etter, notaire, rue de la
Serre 7.

A LOUER
pour le 24 mars
et le 24 juin 1940

A LA RÉSIDENCE : apparte-
ment de cinq chambres,
tout confort.

MANÈGE : appartements de
deux et trols chambres, tout
confort.

FAUBOURG DE LA GARE :
appartement de quatre
chambres, tout confort.

POUDRIÈRES : appartement
de quatre chambres, bains.

SABLONS : appartement de
trols chambres.

ROSIÈRE : appartement de
trols chambres.

BATTTEUX : appartement de
trols chambres, bains.

PARCS : appartement de trois
chambres, bains.

EVOLE : appartement de qua-
tre ebambres.

LOUIS-FAVRE : appartement
de trois chambres.

BEAUX-ARTS : appartement
de trols chambres, bains.
ÉTUDE BAILLOD & BERGER

Tél. 5 23 26 *

Joli petit logement
moderne, dans maison tran-
quille à Tivoli, trois cham-
bres, salle de bains, balcon,
vue. — S'adresser Malllefer 1
(rez-de-chaussée).

Dactylo
bonne correspondante, cher-
che place. — Adresser offres
écrites à J. H. 152 au bureau
de la Feullle d'avis.

Chauffeur
ayant le permis rouge (ca-
mions et voitures), cherche
place k Neuchâtel ou envi-
rons. Demander l'adresse du
No 155 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Apprentie de bureau
PLACE VACANTE

pour Jeune fille sérieuse, ha-
bitant la ville. Se présenter
le matin dès 9 heures. Etude
Cartier, notaire, rue Purry 8.

J VSTICE
-te FEMME

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

R O M A N
par 21

DANIEL • LESUEUB

__lle s'en fit ouvrir plusieurs, et
elle restait debout, rieuse, d'une si
fine élégance dans ce décor de vie
pauvre et de sauvage nature, humant
la pulpe rouge de ces bêtes au goût
de fleur et de marée. Simone, mal-
gré sa propre détresse d'âme, subit
le charme de cette femme et de ce
lieu. Plus tard — plus tard !... — en
pensant à Gisèle, c'est ainsi que sou-
vent elle devait la revoir : mangeant
des oursins dans le plan d'ombre
d'une maison simple, aux lignes sè-
ches découpées sur le bleu violent
d'un ciel méridional , avec un arôme
de mer dans l'air tranquille , et, tout
autour , une sensation de chaleur et
d'espace.

— Tu n'en veux pas ?
— Merci , je les déteste.
— Vous avez bien raison , Madame

Mervil , c'est comme moi , dit Cham-
bertier , qui t i ra i t  du coffre de la voi-

ture des gâteaux, des fruits confits,
des oranges et- du vin de Brégançon.

Mais Simone ne toucha pas plus à
cela qu'aux oursins. Elle s'écarta de
ses amis, les devança sur les ruines
de l'ancien fort , d'où la vue est si
merveilleusement belle. Toutefois, à
cette heure, le soleil dévorait tout ;
un poudroiement de lumière embru-
mait d'or toute la côte, depuis le cap
Siclié jusqu'aux plus lointaines mon-
tagnes des Maures; tout près seule-
ment , le dessin des îles d'Hyères ap-
paraissait, net et sombre ; et il y
avait une couleur, une seule, que tou-
te cette clarté n'absorbait pas : c'était
le bleu de la Méditerranée, ce bleu
profond et pur, qui, loin de s'atté-
nuer et de pâlir, s'avivait sous les
rayons.

Tout à coup, Simone, en se retour-
nant, vit Gisèle à son côté.

Mme Chambertier ne regardait pas
vers la terre. Ses yeux — ses beaux
yeux de langueur et de caresse —
se perdaient dans le mystère du lar-
ge. Ses narines de faunesse eurent
un battement de sensualité.

— Oh ! dis, murmura-t-elle, comme
ce serait bon de s'en aller tout là-
bas, au hasard, dans l'inconnu, avec
quelqu'un que l'on aimerait folle-
ment t

— Bah ! répliqua Simone, tout n'est
beau que de loin... l'amour comme le
reste. Cela ne vaut pas le voyage.

— Toi , reprit Gisèle , si tu n 'étais

pas mariée, tu finirais dans un cou-
vent.

— Ah 1 s'écria Mme Mervil avec un
accent de telle tristesse que son amie
en fut troublée, ce n'est pas d'amour
et de dépar t que cette mer me donne
envie.

— De quoi donc ?
— De repos... Je voudrais avoir le

courage de m'enfoncer sous ces va-
gues bleues, de m'y étendre et d'y
dormir... toujours.

— Ça te passera, dit Gisèle. J'ai
éprouvé cette maladie-là, mais je
suis/bien résolue à en guérir, par
exemple !

— Tu y connais un remède ?
— Je crois sincèrement qu 'il n'y

en a qu'un.
— Et lequel ?
— Un bel et bon amour, dans le-

quel on se lance à plein cœur. Quel-
que folle toquade qui vous fasse mar-
cher sans les voir sur toutes les con-
ventions, les ennuis et les hontes de
cette bête d'existence. Un être qui
vous ensorcelle, qui vous tourmente...
Un « flirt », comme disent nos hypo-
crites amies de là-bas... Dieu 1 que je
trouve ce mot lâche et laid ! Pour-
quoi ne pas dire : un amant ?

Simone n'essaya point de répon-
dre. Un doute lui venait. Ce bonheur
que vantait Gisèle, ce bonheur cou-
pable et «_ché, avait peut-être, en ef-
fet , un prix incomparable. N'y avait-
elle pas trouvé des joies, des émo-
tions , que la vie ne lui offrirait plus ?

N'était-ce pas seulement un absurde
scrupule qui le lui avait empoison-
né ? Elle était près d'envier l'audace
et la passion de son amie. Ne regret-
terait-elle jamais ce qu'elle allait
perdre ? Elle pouvait encore étendre
la main et ressaisir ce rêve de féli-
cité, — ce rêve qui, près de s'éva-
nouir, prenait une singulière puis-
sance de charme et de séduction...
L'image de Jean passa devant ses
yeux... Une intolérable convulsion
d'angoisse lui fit défaillir le cœur.

— Qu'as-tu ? dit Gisèle en lui met-
tant un bras autour de la taille. Tu
es toute pâle... Mais tu as des larmes
aux yeux, petite Simone ! Oh ! ce
n'est pas bien d'avoir du chagrin et
de ne pas me le dire.

— Non, ce n'est rien, répondit Mme
Mervil. Je t'assure que je n'ai rien...
C'est trop bête !

Les deux jeunes femmes s'étaient
éloignées du village, et venaient de
s'engager dans un petit sentier sur-
plombant la mer.

— Ta belle-mère et ton mari doi-
vent nous attendre. Viens, retour-
nons, reprit Simone.

Car elle avait peur — dans son
trouble — de se laisser amollir par
cette amicale tendresse, par cette
complicité câline de femme qui pres-
sent et absout l'amour ; elle avait
peur de trahir, par une parole ou
par un sanglot, son torturant secret.
Et , d'autre part, ce secret, une invin-
cible pudeur d'âme le scellait au bord

de ses lèvres ; elle sentait que les
plus fines nuances de ses sentiments
resteraient inexprimées, insaisissa-
bles ; elle savait que les subtilités de
sa conscience, ses doutes, les bizarres
dédoublements de sa sensibilité, ne
seraien t pas compris... Donc elle se
raidissait contre l'instinctif besoin
de faire toucher les plaies de son
cœur à une main légère, caressante...

Gisèle maintenant l'embrassait, l'at-
tirait contre elle, tout impressionnée
par ce silence au fond duquel trem-
blait une douleur.

— Alors, tu ne veux rien me dire ?
Tu n'as donc pas confiance en moi ?
Tu ne m'aimes donc pas ?

— Ah ! si, mignonne, je t'aime bien ,
toi, va I murmura Simone, en ap-
puyant sa tête sur l'épaule de son
amie.

— Mon Dieu ! que tu es jolie ! s'é-
cria Gisèle, qui l'écarta pour tâcher
de lire dans les yeux clairs aux cils
mouillés. Peut-on avoir des idées
noires quan d on est joli e comme ça ?
Dis donc... ajouta-t-elle tout bas avec
un clignement de paupières, il n'est
pas à plaindre, celui pour qui tu
pleures.

— Je ne pleure pour personne.
— Allons donc ! Est-ce qu 'à notre

âge il y a d'autres peines que les
peines de cœur ? Ah ! si j 'étais un
homme, je saurais comment m'y
prendre pour sécher ces beaux
yeux-là.

Leur pensée ne dépassa po int le

badinage de cette câlinerie. Mais ,
inconsciemment , l'amour dont elles
avaient parlé, dont elles frisson-
naient sourdement , dont elles étaient
pétries, mettait une suavité sur leurs
lèvres, une trouble douceur au fond
de leurs yeux. Et la secrète alliance
contre l'homme — contre l 'homme
dont elles avaient souffert, dont
elles souffriraient encore si elles
aimaient encore — les faisait se
serrer plus étroitement l'une contre
l'autre.

¦— Enfin , vous voilà ! dit la voix
de Chambertier. Et en train , sûre-
ment, de vous faire des confiden-
ces !... Les femmes sont extraordi-
naires , ma parole ! Dans la voiture,
vous n'aviez pas un mot à dire ; et
maintenant , quand nous vous atten-
dons... Mais c'est tout à l'heure qu 'il
fallait vous dire tout cela : ça nous
aurait amusés en route.

— Ah 1 oui , je ne dis pas. Cela
aurait pu vous amuser, dit tranquil-
lemen t Gisèle avec une froideur
d'ironie qui fit un peu mal à Si-
mone.

— Dépêchons-nous, reprit Cham-
bertier. Nou s passerons à la Tour-
Fondue. Il faut absolument montrer
cela à Mme Mervil.

CA suivre.)

Apprenti cordonnier
serait engagé tout de suite.
G. Desplands, Bevaix .

Apprenti
vendeur

dans la branche confection et
textile est demandé par ma-
gasin de la ville. Adresser of-
fres écrites à N. C. 150 au
bureau de la Feullle d'avis.

Perdu, nuit de Sylvestre,

bouton manchette
or. A remettre contre récom-
pense au poste de police.

Auto
On cherche auto faible cy-

lindrée, modèle récent. Offres
à transit-gare Neuchâtel , ca-
se postale 75.

MARIAGE
Dame ayant de bonnes re-

lations se recommande aux
personnes désirant se créer
foyer heureux. Discrétion. —
Fondé en 1924, Case transit
45B. Berne. SA 2396 B
* Qui prêterait la somme de

Fr. 1000.-
taux 5 %, k personne sérieuse
avec place stable ? Adresser
offres écrites à A. L. 146 au
bureau de la Feuille d'avis.

On demande, pour le 15
Janvier ,

JEUNE FILLE
honnête et propre, désirant
apprendre la tenue d'un mé-
nage et la cuisine et pouvant
loger chez elle. Adresser of-
fres écrites à P. O. 158 au
bureau de la Feuille d'avis.

JEUNE HOMME
grand et fort, 19 ans, cher-
che place d'aide dans froma-
gerie ou laiterie. — Offres à
Jakob Gatschet c/o Constant
Tâcheron, Urslns sur Yver-
don.

JEUNE FILLE
travailleuse, débrouillarde,
parlant bien , cherche place de
vendeuse ou représentante
dans n 'Importe quelle bran-
che. Adresser offres écrites à
O. D. 153 au bureau de la
Feullle d'avis.

Pour avril , on cherche à
placer

au pair
gentille Jeune fille désirant
se perfectionner dans la lan-
gue française. Adresser offres
écrites à J. L. 160 au bureau
de la Feuille d'avis.

ZURICOISE
22 ans, de toute moralité,
cherche dans famille ou éta-
blissement emploi de femme
de chambre ou bonne à tout
faire. Certificats. Adresser of-
fres écrites à Z. E. 156 au
bureau de la Feullle d'avis.

Couturière pour dames
qualifiée cherche place d'as-
sujettie dans bon atelier (sur
mesure) où elle pourrait aus-
si apprendre la langue fran-
çaise. Adresser offres k Marta
Schalk , Mellingen (Argovie) .

Jeune Suissesse allemande ,
18 ans, avec des notions de la
langue française, cherche pla-
ce pour le mois de février ou
mars dans une

boulangerie-pâtisserie
pour aider au ménage et au
magasin. Adresser offres écri-
tes à O. B. 136 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune homme hors des éco-
les

cherche place
de volontaire dans commerce
pour apprendre la langue
française. Entrée : 1er mai. —
Ed. MUller, Allerhelligenstras-
se 39, Granges (Soleure).

JEUNE FILLE
de bonne famille cherche pla-
ce auprès d'enfants, éventuel-
lement pour aider au ménage
ou dans pâtisserie, pour se
perfectionner dans la langue
française. S'adresser k Mme
CAMENZIND, boulangerie,
Brunnen (Schwytz).

JEUNE FILLE
robuste, est demandée tout
de suite, comme aide de la
ménagère et éventuellement
pour servir au café. Gages
selon entente. S'adresser ca-
fé Mentha. Dombresson (Val-
de-Ruz). Tél . 714 25.

On cherche pour tout de
suite

jeune sommelière
ou apprentie sommelière. A
la même adresse

garçon de cuisine
est demandé dans petit hôtel.
Se présenter. Demander l'a-
dresse du No 154 au bureau
de la Feuille d'avis.

ON CHERCHE
Jeune fille hors de l'école
pour aider dans le ménage.
Occasion d'apprendre la lan-
gue allemande. Argent de po-
che. Offres k famille Tschau ,
Wiedlisbach (Berne).

ON CHERCHE
Jeune homme âgé de 15 à 18
ans, pour aider k l'écurie et
aux champs. Occasion d'ap-
prendre la langue allemande,
bons soins assurés. De préfé-
rence garçon sachant un peu
traire et faucher. Gages et
encrée à convenir . S'adresser
à Fritz Ballmann, Gross, Flns-
terhennen près Anet.

F.-A. Landry et Ce
VINS ET FROMAGE

les Verrières
cherchent

voyageur
ou représentant

pour le Vignoble.

Commissionnaire
sérieux et actif , sachant aller
k vélo est demandé immédia-
tement. Vie de famille. Offres
â P. Humbert, horticulteur,
la Coudre.

On demande un Jeune

porteur et un ouvrier
S'adresser boulangerie Bolo-

mey, Arnex sur Orbe.
On cherche un

jeune homme
pour aider aux travaux de la
campagne et de l'écurie. S'a-
dresser k Alphonse Droz, Cor-
naux . Tél . 7 61 26. 

Ménage soigné demande
pour le 15 février une

cuisinière
bonne à tout faire
pouvant loger chez elle. —
Adresser offres écrites avec
copies de certificats â A. M.
124 au bureau de la Feullle
d'avis.

On cherche pour tout de
suite garçon de 16-17 ans
comme

commissionnaire
S'adresser à la confiserie-

pâtisserie H. Walder, angle
rues Seyon-Hôpltal.

A louer tout de suite ou pour époque à convenir,

BEL APPARTEMENT
de six pièces, entièrement remis à neuf , central par
étage, ascenseur et toutes dépendances. — S'adresser
à l'épicerie Alf. Horisberger-Luscher, Faubourg de
l'Hôpital 17.

A LOUER, près de Neuchâtel,

vastes
locaux

sains et clairs, pour entrepôts
ou ateliers. Prix intéressant.

Faire offres sous P 1007 N k
Publicitas, Neuchâtel .

PESEUX
A louer tout de suite ou

époque à convenir, bel appar-
tement de cinq pièces, dont
une Indépendante, bain , Jar-
din, confort moderne, chauf-
fage général, situation tran-
quille, au soleil , vue étendue.
Ecrire sous chiffres E. M. 839
au bureau de la Feullle d'avis

C-LANET 3, dans villa, à
louer pour 24 Juin , cinq piè-
ces, dépendances, confort. —
Prix avantageux. D. Manfrlnl.
Téléphone 5 18 35. *,

Chambre au midi , tout con-
fort . Manège 5, Sme.

Chambre indépendante
chauffage central. S'adresser
Beaux-Arts 14, 1er.

I»_ l.l._ CUÂMÏÏÏÎË
meublée à louer avec ou sans
pension. Faubourg de l'Hôpi-
tal No 41. *

Bonne pension
avec Jolie chambre (campa-
gne). 50 k 60 fr. par mois,
tout compris, pour personnes
honnêtes ; Jeunes gens ac-
ceptés, bonnes écoles, vie de
famille. Offres sous P. E. 162
au bureau de la Feuille d'avis.

Pressant
Pour début février, on cher-

che petit appartement enso-
leillé, deux ou trois pièces.
Ville ou environs Immédiats.
Adresser offres écrites détail-
lées k C. P. 151 au bureau de
la Feuille d'avis.

Demandé k louer, pour 24
mars,

LOGEMENT
trois-quatre pièces dans mal-
son seule ou trols pièces, con-
fort, chauffage général, vue,
près gare ou lac. Offres dé-
taillées, prix : Aeschlimann,
gare marchandises, Neuchâtel.

Ménage sans enfant cher-
che pour le 24 Juin ,

LOGEMENT
de quatre ou cinq chambres,
dans maison d'ordre, à l'est
de la ville. Vue et dépendan-
ces. Eventuellement logements
de deux et trols pièces. —
O ffres écrites à J. O. 161 au
bureau de la Feuille d'avis.

Chambre indépendante
est cherchée pour le 1er fé-
vrier, au centre de la ville.
Chauffage central. — Ecrire
sous E. Z. 149 au bureau 'de
la Feuille d'avis.

Restaurant de campagne de-
mande une

sommelière
sachant les deux langues. —
Offres écrites sous H. G. 159
au bureau de la Feullle d'avis.

On engagerait tout de suite, bons ouvriers :

TOURNEURS sur tour parallèle
TOURNEURS sur tour «Carrousel»
ALËSEURS

OUTÎLLEURS s/gros découpoirs et matrices
TRACEURS - RABOTEURS - PERCEURS

SOUDEURS ÉLECTRIQUES
Se présenter ou adresser offres avec certificats à la S. A. des Ateliers de

Sécheron, à GENÈVE. AS 1225 G
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A louer tout de suite,
dans immeuble moderne,
au bord du lac, un appar-
tement de quatre cham-
bres et dépendances avec
tout confort moderne. —
S'adresser à l'étude de
Me Jules Barrelet, avo-
cat, rue de l'Hôpital 6.

A LOUER
tout de suite ou pour époque
k convenir, logement de qua-
tre chambres et dépendances,
balcon.

S'adresser k Oarl Donner,
Bellevaux 8.

Petit Pontarlier
Disponible dès le

24 juin 1940 super-
be appartement de
trois ebambres avec
tout confort, salle dc
bains, cuisinière élec-
trique installée, eau
chaude, chauffage
général , service de
concierge, etc. Prix
mensuel Fr. 140.—.
Pour visiter et trai-
ter s'adresser Etude
Ed. Bourquin et Fils,
Terreaux O. 

Bel appartement
six pièces. S'adresser M. Ber-
thoud, faubourg du Château
No 19 a. 

A LOUER
bel appartement de
six ou sept pièces,
dans quartier tran-
quille. Tue mag-nifi-
que. Confort.

S'adresser Etude
Jeanneret et Soguel,
Mole 10. 

Joli logement
deux chambres, dépendances,
31 fr. par mois, pour le 24
mars. S'adresser Immobilière
No 3. 

PESEUX
Superbes logements, ultime

Confort, vue, trols pièces, ga-
rage Prix avantageux . Ernest
JOHO. Chansons 6 +

Etude C. Jeanneret
et P. Soguel

Môle 10 Tél. 5 11 82

A louer tout de suite ou date
k convenir :

Orangerie : une chambre in-
dépendante, meublée ou
non.

Seyon : deux chambres et dé-
pendances.

Fausses-Brayes : deux cham-
bres et dépendances.

Château : deux chambres et
dépendances.

Faubourg du Lac: deux cham-
bres et dépendances, salle
de bains.

Terreaux : deux chambres et
dépendances, chauffage cen-
tral.

Parcs : trois chambres et dé-
pendances : 40 fr.

Avenue 1er Mars : trols cham-
bres et dépendances, chauf-
fage central.

Faubourg de l'Hôpital : trols
chambres et dépendances.

Brévards : trois chambres,
confort .

Terreaux : trois ou quatre
chambres et dépendances,
confort .

Hôpital : trols chambres Indé-
pendantes.

Ecluse : quatre chambres et
dépendances.

Ecluse : quatre chambres, con-
fort.

Château : cinq chambres et
dépendances.

Orangerie : cinq chambres,
confort.

Faubourg de l'Hôpital : six
chambres, chauffage central.

Prix avantageux.
Ecluse : Magasin et arrière-

magasin.

EMPRUNT 4%
du canton de Thurgovie de 1940

de Fr. -10,000,000.-
Conversion de l'emprunt de l'Etat de A%% de Fr. 18,000,000 de 1930,

dénoncé pour le 31 mars 1940.
Conditions de l'emprunt : Intérêts 4 % ; Coupons semestriels au 31 mars et

au 30 septembre. Echéance de l'emprunt : 31 mars 1952. Dénonciation anticipée
admise dès le 31 mars 1949. Titres au porteur à Fr. 1000.— et Fr. 5000.— cotés
aux bourses de Bâle, Berne et Zurich-

Prix de conversion : 100 % plus 0.60 % timbre fédéral sur les titres.
Au cas où les inscriptions pour la conversion dépasseraient le montant de
l'emprunt une réduction reste réservée lors de l'attribution.

Inscriptions pour la conversion : du 8 au 15 janvier 1940, à midi.
Une souscription contre espèces n'aura pas lieu.

Prospectus détaillés, ainsi que les bulletins de conversion peuvent être obtenus
sur toutes les places bancaires.

Les groupements de banques émissaires :
Banque Cantonale de Thurgovie

Union des Banques Cantonales suisses Cartel de Banques suisses
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La famille de Madame
Louis BOTJRQUIN-JACOT
remercie sincèrement
toutes les personnes qui
lui ont témoigné de la
sympathie à l'occasion
de son grand deuil.

Colombier et Peseux,
le 9 janvier 1940

__-_-_-_-¦¦----- ¦_-¦
Très sensible aux

nombreux témoignages
de sympathie et d'affec-
tion reçus à l'occasion
du départ de leur cher
petit, Madame et Mon-
sieur Philippe VERMOT ,
expriment Ici leur pro-
fonde gratitude. — Un
merci tout spécial pour
les envols de fleurs.

Peseux, 9 Janvier 1940
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Par des achats judicieux et une vente régulière, nous n'avons pas
cette année de

SOLDES A VOUS OFFRI R
Toutefois, nous avons le plaisir de vous aviser que vous pouvez
bénéficier de fins de pièces avantageuses :

fins de pièces et coupons LINOLÉUMS
TAPIS PASSAGES
TOILES CIRÉES
RIDEAUX
MARQUISETTES
STORES
PLIANTS
TISSUS POUR
MEUBLES fantaisie
et moquette

ainsi que (fun beau choix de descentes de lit dépareillées, le plus
important que nous ayons eu.

N'attendez pas, achetez chez S P I C H I G E R  & O
Place d'Armes 6 - Neuchâtel
Tél. 5 11 45 renseigne 1

SOLDES
Grands avantages dans notre rayon de

CONFECTION POPjj DAMES
MANTEAUX SPORT S...
tissus nouveauté, façon tailleur on slipon, entièrement doublés Chine

59.- 45.- 39.- 29.50 25."
MANTEAUX avec fourrure
en lainage douillet, entièrement doublés , garnis véritable fourrure

69.- 55.- 42.- 35."
ROBES DE SOIE DAMES
ravissants modèles en crêpe de Chine, crêpe mat, réversible, avec

longues on courtes manches

850
^ 

ROBES DE LAINE DAMES
et élégants DEUX-PIÈCES, beaux lainages ou jersey,

toutes nuances mode

950_____
COSTUMES TAILLEUR

pour dames, en tissus unis ou fantaisie, nouvelle façon sport

49,- 39,- 35.- ZSfa"
PROFITEZ DE NOS SOLDES

Jules Bloch I
NEUCHATEL.

Angle rue des Poteaux - rue du Temple-Neuf

L'INTERMÉDIAIRE
Neuchâtel

VOUS DÉSIREZ :
Acheter on vendre

nn Immeuble
Remettre on reprendre

nn commerce
Régler amlablement

n 'importe quel litige
ADRESSEZ-VODS A

L'INTERMÉDIAIRE
Rue dn Trésor 1

Tel 5 14 76

Calorifère
petit modèle, très économi-
que, k vendre. S'adresser rue
du Collège 9. Peseux.

Epicerie- primeurs
bien située, k remettre. —
Adresser offres écrites à K. L.
157 au bureau de la Feullle
d'avis.

B K t U  CHOIX I»I:
f U M I S DE V I S I T E
à prix atanlagcus

an bureau riu journal

CUISINE

-̂ à&$i_____ivïI p»|«--¦- ' -r \~M

M \

Ménager
le combustible...
c'est cuisiner sur un potager
économique SARTNA. Il se
chauffe rapidement , possède
un bon four , et sert moins de

bols que les anciens
« meubles ».

Modèles à partir de Pr. 85.— .
Livraison franco partout.

Demandez prospectus
détaillés.___i

LES GRANDS MAGASINS DE
FER DE LA COTE

Ne graissez
ni ne cirez
vos skis;

// Uf "
tout simplement
mettez - y I

l/A/S///y m
o

Boites ft Fr. 1.75 et 2.S0 S

¦ Nouvelles _ CieJB
1̂  QaLeries

^
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H Soldes de^kH chaussures Ira
HP cuir |sfM
M 590 790 890 1290 MB
M Un lot de bas à 1.45 j êÊp

L'Ouvroir de Neuchâtel
Nouveau collège des Terreaux, salle N° 5, rez-de-chaussée

offre à vendre

250 paires de chaussettes (1 êccl!cn,e
3

lr(j
Schaffhouse au prix très avantageux de Fr. ","''

Magasin ouvert de 10 h. -12 h. et de 14 h. -17 h.

MARIAGE
Demoiselle distinguée, ren-trée de l'étranger, demande

& rencontrer monsieur de 45à 50 ans, ayant situation, en
vue de mariage. Ecrire poste
restante, Corcelles (Neuchâ-
tel), sous H. P. 50.

i i
I ^ULUt^ ii m
H de notre rayon de confection p|
1 POUR MESSIEURS ET JEUNES GENS Éi "i
M QQ comptas i
y ^ B̂\W >^r fantaisie p|
1 35.- 47.- 59.- 69.- 79- II i
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1 QQ compiels aoll ' \
Q >'BW ^B\W avec les 2 pantalons _*_

1 45.- 57- 69- 79- §
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j | |\ _| manteaux d 'àioec |
1 35- 49- 59- 69- 79- 1Ê II
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S O L D E S k
Vente de musique, disques m

PIANOS S
et instruments bon marché p

Musique depui s -AO m
Disques depuis -.50 M

Au Ménestrel I
Rue du Concert ||

¦ ^ J "  
l\ 

Jusqu'à la polntedespleds ,
_n / \ grâce a la nouvelle euro Orbal.

t 7YY_f7-tr\ Pas do régime spécial, ni do
JY- Y'/ p r Y]  femède violent. D une manière
/ .  / |l absolument InoHensIve, Orbal ]
I . A ''I *a" disparaître toute graisse f
l 'r':/ \  , I superflue. Orbal contient des 3
... / I f sels de fruits qui augmentent
I0_f \iii&l encore son efficacité. Les ré- '
/.'S§f :•':•'?¦•/ «ultats obtenus par

Or :':Yit\ 50 con>P'onl par milliers,¦:-yi I ll.lll.', IUU,„ ,va im„,|,_|t(1. tchilm Ullon BI brochure intéressante conii
_J» envol de Fr 1ÎO en timbres - nos N
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Le Conseil fédéral examine
les problèmes économiques

et financiers

——-.__._¦un _ —B ill I I _fc~3_____JiiJ_3MB̂ _____UJ'^
--«i i-' i J i ¦ ,.,,—_—

LA VIE NATI ONALE
Reprise de l' activité politique à Berne

Un projet d'impôt sur les bénéfices de guerre

Notre correspondant de Berne
nous écrit:

Mardi matin , le Conseil fédéral a
tenu sa première séance de la nou-
velle année. Cinq de ses membres y
assistaient. En effet , M. Obrecht est
en convalescence , pour quelques se-
maines encore, sous un ciel un peu
plus clément que celui de Berne et
M. Etter est allé prendre un peu de
repos pour se remettre des fatigues
de la présidence.

La plus grande partie de la séan-
ce fut  consacrée à des exposés sur
les questions économiques et finan-
cières de l'heure actuelle. Tout ré-
cemment, une délégation du Conseil
fédéral avait pris contact avec les
négociateurs suisses chargés de dis-
cuter les conditions de nos échan-
ges commerciaux avec la France et
]a Grande-Bretagne et les questions
relatives au blocus. On sait que les
pourparlers sont ardus et le fait
qu'ils durent encore, au début de
1940 prouve bien que toutes les dif -
ficultés ne sont pas . levées encore.
Mais, on garde le ferme espoir de
trouver la solution qui tienne
compte des intérêts légitimes des di-
vers partenaires.

* •
Les problèmes financiers furent

également à l'ordre du jour. M. Wet-
ter fit deux exposés. L'un se rap-
portait aux avis, vœux et critiques
formulés par la conférence des di-
recteurs cantonaux des finances à
laquelle était soumis, vendred i et
samedi dernier, le projet qui doit
fournir les ressources nécessaires à
couvrir et à amortir les dépenses
militaires. Les argentiers cantonaux
ont, à en croire les informations
particulières, présenté quantité d'ob-
jections et fait de sérieuses réser-
ves sur plus d'un point. Dans quelle
mesure le Conseil fédéral en tien-
dra-t-il compte , on ne le sait pas
encore, car le projet définitif no
sera distribué aux chefs de départe-
ment qu 'à la fin de cette semaine.
Chaque conseiller fédéral l'étudiera
et la discussion générale ne com-
mencera , au gouvernement, qu'à la
fin de la semaine prochaine ou en-
core au début de la semaine sui-
vante. Jusqu 'alors on ne saura rien
de précis, quant aux détails du
moins. Les grandes lignes sont tou-
tefois fixées déjà, comme nous ré-
crivions il y a quelques jours.

Indépendamment de ce projet, qui
prendra la forme d'un article cons-
titutionnel , le département fédérail
des finances prépare un arrêté ur-
gent, que le gouvernement édictera
en vertu des pleins pouvoirs, pour
ia perception d'un impôt sur les bé-
néfices de guerre. Mardi matin
aussi. M. Wetter a donné quelques
indications, sans encore solliciter de
discussion. On sait toutefois que cet
impôt sera introduit prochainement.
On veut éviter les retards qui ont
compliqué la solution du problème,
il y a 25 ans. Le projet actuel s'ins-
pire d'ailleurs fortement des dispo-
sitions prises au cours de la précé-
dente guerre. U est cependant diffi-
cile d'en évaluer le rendement, car
toute la politiqu e du Conseil fédéral
tend à empêcher un renchérisse-
ment trop rapide du coût de la vie
et à limiter les bénéfices de guerre
par un contrôle des prix aussi ri-
goureux que possible. Mais, il est
certain que certaines activités éco-
nomiques profitent des circonstan-
ces actuelles dont pâtit la collecti-
vité et la Confédération , appelée à
venir en aide à cette collectivité
estime équitable de réclamer une
part des gains extraordinaires que
les événements valent à quelques
privilégiés.

Le Conseil fédéral a renoncé à un

impôt général, c'est-à-dire qu 'il ne
demandera pas à chaque contribua-
ble de remplir un bordereau à seule
fin de savoir si ses revenus ont
augmenté ou diminué pendant la
période de guerre. Dans le 90 pour
cent des cas, il n'y aurait aucune
augmentation et ce système exige-
rait un immense appareil bureau-
cratique. C'est pourquoi seules cer-
taines catégories de contribuables,
en particul ier les entreprises com-
merciales et industrielles seront
touchées. Les petits artisans, les
agriculteurs, les salariés ne seront
pas « assujettis » à cette nouvelle
mesure fiscale.

Précisons encore que le projet
considère comme « bénéfice de guer-
re» tout ce qui dépasse d'un certain
pour cent le bénéfice moyen réalisé
au cours de deux années que le con-
tribuable pourra choisir dans une
période déterminée par l'administra-
tion. Mais , on tiendra compte aussi
de certaines circonstances. Il est
évident , par exemple, qu'on ne
pourra considérer comme « bénéfice
de guerre », un bénéfice qui repré-
sente l'intérêt normal du capital,
alors que, durant la période précé-
dant la guerre, l'entreprise fut en
déficit.

Vendredi, probablement, le Con-
seil fédéral prendra sa décision, de
sorte que nous pourrons encore, si
besoin est , donner quelques détails
et commenter les dispositions es-
sentielles du nouvel arrêté. ' G p

Nouvelles économiques et financières
BOURSE

( C O U R S  OE CLÔTURE)

BOURSE DE GENÈVE
O B L K T A I I UNS 8 Janv. 9 janv.

3 % % Oia Krcu-Suisse 480.— d 480.— d
8 % Ch Jougne-Eclép 415.— 410.— d
3 % Genevois a lots 121.— 123. —
5 %  Ville de Klo 98— 98.— d
5 %  Argentines céd... 45 % % 48 % d
8 % Hlspano bons .. 240.— d 244.—

ACTIONS
Sté fin ttaio-sulsse . . M0<— 100.50
Sté gén p l'ind élec 155.— 155.-
Sté fin franco-suisse 95.— d 95.— d
Am europ secur ord 26 % 28 %
Am europ secut prlv 445.— 445.—
Cle genev ind d gaz 245.— d 245.—
Sté lyonn eaux-éclali 108.— 106.-
Aramayo 25.— 26.—
Mines de Bor 143.— 140.- d
Chartered 18 M 18.—
lotis non estamp. .. 43.— 44.—
Parts Setlf 295.— d 295.—
Flnanc des caoutch 21.— 21 %
Electrolux B 60.— 63.—
Roui billes B (SKF) 161.— 161.—
Sépara tôt B 63.— 62. —

BOURSE DE ZURICH
OBLIGATIONS 8 Janv. 9 Janv.

3 % C.PJ. tUlt 1903 89.15 % 90.- %
8 % C.P.P 1938 78.25 % 78.40 %
4 % Empt féd. 1930 101.50 % 101.75 %
3 % Défense nat 1936 95.70 •/» 95 75 %
3 I* Jura-Slmpl 1894 88_5 % 88.75* %
3 V. Ooth 1896 Ire h 88.50 % 89.30 %

ACTIONS
Banque fédérale 8. A. 300.— 300.— d
Union de banq sulss 423.— 425.—
Crédit Suisse 443.— 443.—
Crédit foncier suisse —.— 230.— d
Bque p entrep élect 233.— 235.—
Motor Columbus . . . .  165.— d 168. _
Sté sulss -am d'él A 60.— d ei.—
Alumln Neuhausen.. 2540.— d 2630.—
C - F  Bally S A  . . .  965.— O 950.— d
Brown Bovetl et Co 179.— 177.—
Conserves Lenzbourg 1435.— d 1435. — d
Aciéries Fischer 640.— 620.— d
Lonza 525.— d 640.—
Nestlé 1073.— 1075.—
Sulzer 690.— 690.—
Baltimore et Ohlo .. 21 V_ 26 '/,
Pennsylvanie 105 vî 106 </ ,
Généra l electric . .. 180.— d 180.—
Stand Oil Ci ut N J 207.— 204.—
[nt nick Co nt Can 174.— 175.—
Kennec Copper eorp 169.— 171 .—
Monteom Ward et Co 246— d 245.— d
Hlsp am de electric 1176.— 11B0.—
Italo-argent de elect 157.— 157.—
Roya l Dutch 610.— 622.—
Allumettes «uêd B .. 11.— Jl.—

BOURSE DE BALE
ACTIONS 8 Janv. 9 Janv.

Banque commero Bftle 210.— 212.—
Sté de banque suisse 418.— 418.—
Sté suis p l'ind élec 253.— 252.—
Sté p l'indust chlm 5214.— 5200.—
Chimiques Sando» .. 7500.-r d 7400.— d
Schappe de Bille 465.— d 465. — d
Parte t Canaslp • doit. 19 3 8 d 19 •,'« d

BOURSE DE LAUSANNE
ACflONS 8 Janv. 9 Janv.

Bque cant vaudoise 572.S0 d 580 —
Crédit foncier vaudois 587.60 567.50 d
Cébles de Cossonay 1870.— d 1860. - d
Chnti» et ciment 8 r 490.— O 490.— o
La Suisse sté d assur 2550.— d 2550. - d
Canton Prlbouru 1902 11.25 11.25
Comm FrtboiiTB IB87 76.— d 76.— d

(Cours communiqués par la Banque
cantonale neuchâteloise.)

BOURSE DE NEUCHATEL
ACTIONS 8 Janv. 9 Janv.

Banque nationale . . .  _ _ _ ...
Crédit suisse 438.— d 440.— d
Crédit foncier neuchftt — .— 445.- d
Soc de banque suisse 410.- d 410.— d
La Neuchfttelolse 420.— O 420. - O
C&ble élect Cortaillod 3200 — O3200.— o
Ed Dubled & Cle . . 445.— o 445.— o
Ciment Portland . . 800.— d 800.— d
Framways Neuch. ord. — . — .—

» » prlv. _ .— — .—
1mm Sandoz- l'ravers . — .— — .—
Salle des concerts . . . 800. — d 300.— d
Klaus 80.— -.—
.aollssem. Perrenoud 830.— O 330.— O

h S. A. ordln. . . 80.— o 80.— o
> > prlvll. . . go.— d 90.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 3y_ 1902 99.— o 99.— o

ma: 4\\ 1930 99.— o 98 50
Etat Neuchât. 4% 1931 90.— O 90.—
Etat Neuc*'i 19»" 91.— O 90.— d
Etat Neuchât. 2 '/, 1932 82.— 82. —
Etat Neuchât 4% 1934 89.50 o 89.50
Etat Netich 3'/,% IP38 — .— —.—
Ville Neuchftt 9% 1888 -.— —.—
Ville Neuchât iV, 1031 94.— d 94 - d
Ville Neuchât i% 1931 Hft - d 94.50 d
Ville Neuchftt 8*, 1P32 90.— 90.— d
Ville Neuchftt 314 1937 61.— d 87.- d
Ch -de-Ponds t% 1931 -.— —.—
Locle S*s,% 1903 . . .  -.— —.—
Locle V','„ 1899 . . . .  88.— o —.—
Locle 4 V, I9:<0 . . . .  68.— o 68.— O
Sntnt-Blntse 4V, 1930 -.— —.—
3rêdlt fonc N 6% 1BS0 100 - 0 100 - d
Crédit P N 8H% 1938 88— d 88.— d
rram de N 4 '*.% 1936 — .—• -.—
' K i m i p  4 '<, 1931 95.— o 9 5 — 0
E Perrenoud *% 1987 95.— o 95.— o
Suchard 4 ' ;. 1930 . . . .  98.- d 97.-
/léntth h% 1930 . . . .  — .— — .—
Taux d'escompte Banque nationale l \_ %

BOURSE DE PARIS
8 Janv. 9 Janv.

*% i %  Rente 1932 A 84 % 84.90%
Crédit Lyonnais .... 1706.— 1700 —
Suez cap 17.890.— 17800.—
Cle Générale Elect. .. 1905.— 1914.—
Péchlney 1885.— 1840.—
Rhône Poulenc 1005 — 990.—
Ugtne 2030.— 2006.—
Air Liquide 1470.— 1451.—

BOURSE DE LONDRES
8 Janv. 9 Janv.

3 V, % Wai Loan .... 96.50 % 96.50 %
Rio rtnto 17.15.— 17. 5.—
Rbogana 11. 0. 0 10.17. 6
Rand Minet 7. 10. 0 7.10.—
Shell l.ansport .... 1. 17. 8 3.17. 6
CourUtulds 1. 17. 3 1.17. 6
Br Am l'obacco ord 4. 17. 6 4.17. 6
Imp Chem Ind ord 1. 10. 3 1.10. 3
Imp. Tobacco Co ord 5. 18. 9 5J.7. 6

BOURSE DE NEW-YORK
ClAt dn On* <ln

8 Janv. 9 Janv.
AUted Chemical et Dye 176.75 176.75
American Can .... 114.50 —.—
American Smeltlng .. 61.— 50.75
American Tel et l'eleg. 172.75 —.—
American l'obacco tBi 89.— 88.87
Bethlehero Steel 79.87 80.—
Chrysler Corporation 88.62 88.62
Consolida ted Edison 31.75 31.75
Du Pont de Nemours 183.25 182 50
Electric Bond et Sbare 8.50 8.25
General Motors ... 64.75 64.62
International Nickel 38.62 38.75
New V ir* Oentra) .. 17.75 17.75
United Aircraft 48.50 46.—
United Si» te* Steel 65.37 65.75
(Cours communiqués par le Crédit Suisse,

t Neuchâtel.)

COURS DES CHANGES
dn 9 janvier 1940, à 17 h. 30

Demande Oitre
Paris 9.93 10.03
Londres 17.56 17.62
New-York . . . .  4.45 4.47
Bruxelles . . . .  74.50 75.—
Milan —.— 22 80

> lires tour. —.— 20.25
Berlin —.— —.—

» Registermk —.— —.—
Amsterdam . . . 237.30 237.80
Stockholm . . .  105.90 106.50
Buenos-Ayres p. 99.— 102.—
Montréal . . . .  3.85 4.—

Communiqué k titre Indicatif
par la Banque cantonale neuchâteloise.

Cours des métaux à Londres
et à New-York

(Clôture) 6 8
Londres : Etaln .. 245.50 246.25

» Or 168.- 168.-
» Argent. . 21.56 21.82

New-York: Cuivre..  12.50 12.50
» Plomb.. 5.50 5.50
» Zinc 5.75 5.75

LE CONFLIT
FIM O-SOVIÉTI QUE

(Suite de la première page)

Sur le front,
l'activité est très ralentie
HELSINKI , 9 (Havas). — Depuis

près de vingt-quatre heures, l'acti-
vité sur le front finlandais est très
ralentie.

Cette inactivité , certains milieux
l'attribuent à la préparation par les
soviets de nouvelles offensives sur
plusieurs points. Quant à la ques-
tion de savoir où s'exercera leur
pression , il est difficile d'y répon-
dre, car il ne faut pas oublier que
les chefs de l'U.R.S.S. pensent el
agissent en Orientaux , c'est-à-dire
qu 'on peut s'attendre aussi bien à
1 abandon provisoire d'une mauvai-
se affaire qu 'à une reprise violente
des batailles comme celles enregis-
trées les premiers jours de la guerre
et qui furent si coûteuses pour les
soviets.

Les Russes se servent
de traîneaux blindés

D'autre part, selon le correspon-
dant au front de Finlande du jour-
nal suédois « Nya Allenanda », les
Finnois se sont emparés après la
bataille de Suomosalmi d'un traî-
neau blindé considéré comme une
arm e secrète de Staline contre la
Finlande.

Ce traîneau blindé, qui affecte la
forme d'une torpille, est muni d'une
hélice et d'un canon. Il a déjà fait
son apparition sur le lac Ladoga.
Il peut faire 160 km. à l'heure. Il
a sur le tank l'avantage de ne pas
craindre l'amoncellement de la
neige, mais en revanche, sous le
feu des mitrailleuses, le pilote de-
vient généralement si nerveux
qu'il perd son saiig-froid et ma-
nœuvre maladroitement.

Les méthodes de guerre
bolchévistes

Un réquisitoire du préside_t
de la république finlandaise

HELSINKI , 10 (Havas) . — Rece-
vant, mardi, les représentants de la
presse étrangère, le président de la
république finlandaise leur a dé-
claré notamment :

«En un' mois 234 civils ont été tués,
239 sérieusement blessés et 210 légè-
rement blessés. Si nous tenons
compte, en outre, du fait que des
églises avec leurs fidèles, des hôpi-
taux et des trains sanitaires, des
institutions de caractère scientifi-
que, des monuments historiques et
des maisons particulières furent
l'objectif des bombardements aér
riens, nous nous rendrons compte
assez clairement des méthodes de
guerre du bolchévisme. >

Plusieurs bateaux anglais
victimes de la guerre aéro-navale

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Trois navires de guerre
seulement ont été atteints
jusqu'ici depuis le début

des hostilités
affirme-t-on à Londres

LONDRES , 9 (Reuter). — On ap-
prend de source autorisée que l' a-
viation allemande, depuis le début
de la guerre, n 'a enregistré que
trois attaques aériennes couronnées
de succès au moyen de bombes con-
tre des navires de guerre britanni-
ques. Les trois navires de guerre
qui ont été endommagés par des
bombes allemandes sont le bateau-
école « Ironduke », le destroyer
« Moawk » et le croiseur « Sout-
hampton ».

En ce qui concerne l'« Irondu-
ke» et le « Moawk » les bombes
n'ont pas atteint l'unité même, mais
elles sont tombées assez près pour
causer des dégâts. On relève que le
porte-avions « Ark Royal » n'a pas
été endommagé. Les attaques contre
l'« Ironduke », le « Moawk » et le
« Southampton » avaient déjà été
annoncées antérieurement.

Un paquebot anglais
touche une mine

LONDRES, 10 (Reuter). — Le pa-
quebot « D u n b a r  Castle » de 10,000
tonnes, de la com pagnie « Uni on
Castle », a touché une mine hier
après-midi. Des hommes, des fem-
mes et des enfants ont été sauvés
et débarqués.

II y avait à bord environ 48 pas-
sagers dont 8 de première classe,
31 dans la classe des touristes et
9 enfants. L'équipage comptait en-
viron 150 hommes.

Et ui _ bateau-citerne
coule dans la Mer du Nord
LONDRES, 9 (Reuter). — Le ba-

teau-citerne britannique « Liberty »
de 8485 tonnes a coulé dans la Mer
du Nord. On croit qu 'i l a h eurté une
mine. On craint qu 'une vingtaine
d'h ommes n'aient péri. Le capitaine
est parmi les disparus. Huit  resca-
pés du « Liberty » sont arrivés de

France dans un port de la Manche.
L'un des canots a chaviré au mo-
ment du naufrage.

Un patrouilleur français
s'échoue

sur la côte espagnole
Vingt marins ont péri

PARIS, 10 (Havas) . — Le pa-
trouilleur auxiliaire « Barsac ». en
croisière de surveillance contre les
sous-marins au large du cap Finis-
tère, s'est échoué de nuit sur la côte

d'Espagne, près de Vigo et paraît
perdu.

Deux bâtiments espagnols ont
sauvé la plus grande partie de
l'équipage, mais vingt hommes ont
disparu .

Sur le front occidental
I»e communiqué français

de mardi soir
PARIS, 9. — Voici le communi-

qué du soir : « Activité marquée de
nos patrouilles au cours de la jour-
née ».

Au 6 Janvier 1940, l'encalsse-or a di-
minué de 2,3 millions depuis le début de
décembre et s'élève k 22593 millions. Les
devises présentent à 366,3 millions une
augmentation de 4,6 millions. L'appel au
crédit de la Banque a subi une diminu-
tion notable : les effets sont en recul de
un million, les avances sur nantissement
de 21,4 millions et les effets de la Caisse
de prêts de 1,5 million. Les rescrlptlons
restent sans changement à 46,4 millions.

Au cours de la première semaine de
Janvier la circulation des billets s'est ré-
duite de 66.4 millions et se chiffre k
1983,5 millions. Les engagements a, vue
s'Inscrivent k 824.2 millions, en augmen-
tation de 35.1 millions.

Au 6 Janvier 1940, les billets en circu-
lation et les engagements k vue étalent
couverts par l'or à, concurrence de 80,46
pour cent.

Le coût ae la vie
L'Indice suisse du coût de la vie cal-

culé par l'Office fédéral a très peu varié
en décembre 1939. Il s'inscrivait k 142.0 à
la fin de ce mois, contre 141,7 à la fin
du mois précédent (plus 0,2 %)  et 136,9
k la fin de décembre 1938 (plus 3,7% ) .
Depuis fin août 1939. le dernier mois de
l'avant-guerre , il est monté de 8,5 %.
L'Indice relatif à, l'alimentation s'Inscri-
vait k 138.3 à la fin de décembre 1939,
contre 137,9 un mois plus tôt (plus 0_
pour cent). L'Indice relatif au chauffage
et k l'éclairage (qui englobe aussi le sa-
von) est légèrement monté, ayant passé
de 117,1 k 118.3 de fin novembre à fin
décembre 1939 (plus 1.0 %). Quant fr l'In-
dice relatif k l'habillement, 11 est repris
à son chiffre le plus récent, qui est 123,
de même que llndlce relatif au logement,
qui s'est Inscrit en dernier lieu k 173.

Banque nationale suisse

M. Neville Cham berlain
f ait le point sur la situation

de Vemp ire britannique
ap rès quatre mois de guerre
LONDRES, 9 (Reuter). — M. Cham-

berlain , premier ministre, a pronon-
cé un discours, mard i après-midi , à
Mansion House, dans lequel il a dit
notamment :

La guerre maritime
« En jetant un regard sur la guer-

re maritime écoulée jusq u'ici , nous
devons constater que celle-ci n'a pas
été décevante pour nous. Les mers
mondiales sont purgées des bateaux
allemands. La flotte allemande , qui
au début de la guerre était infé-
rieure au quart de la nôtre , a perdu
par les prises, par torpillage et sur-
tout par sabordage 228.000 tonnes et
le reste se trouve soit dans des
ports étrangers, soit immobilisé en-
core dans les ports de la Baltique.

» D'autre part, les attaques contre
notre flotte ont produit jusqu'ici
d'assez maigres résultats. En calcu-
lant nos pertes, celles-ci atteignent
net 122.000 tonnes, soit moins que le
1 % de la flotte commerciale britan-
nique. Dans les quatre premiers
mois de la guerre, nons avons perd u
deux grands navires de bataille, le
« Royal Oak » et le « Courageaous »
et un certain nombre de petits navi -
res. Plus graves seraient les pertes
en vies humaines sur des bateaux
de commerce non armés.

» La défaite du « Graf Spee » est
une des actions navales les plus
brillantes de notre histoire. - Non
seulement, l'Atlantique-sud a été li-
béré de ce navire de guerre ennemi,
mais la flotte allemande a encore
reçu un coup irréparable pour son
prestige mondial. »

Les effets du blocus
M. Chamberlain a ensuite passé

en revue les effets du blocus britan-
nique contre l'Allemagne. S'ils ne
sont pas aussi apparents que d'au-
tres faits, ils n'en existent pas
moins.

L'orateur a déclaré plus loin qu'il
lui semble qu 'il est maintenant pos-
sible de se rendre compte claire-
ment du cours des hostilités pen-
dant les quatre premiers mois de
guerre. Le résultat de ces considé-
rations n'est pas décevant pour
l'Angleterre.

L'Angleterre secourra
la Finlande

Plus loin, il a affirm é que les Fin-
landais peuvent avoir l'assurance
que la réponse britannique à la ré-
solution prise à la S. D. N. ne res-
tera pas une formalité. C'est main-
tenant le tour de la Finlande d'être
attaquée par une grande . puissance
avec laquelle l'Allemagne a conclu
un pacte damné. La Finlande lutte
aujourd'hui contre une puissance
sans scrupule, comme le fait d'ail-
leurs l'Angleterre. Les merveilleuses
victoires des Finlandais remplissent
les Anglais d'admiration pour le
courage du peuple finnois.

M. Chamberlain a exprimé ensuite
sa sympathie à la Turquie victime
de tremblement de terre et d'inonda-
tions.

La collaboration
franco-anglaise

M. Chamberlain est arrivé dans
une autre partie de son discours et
a parlé des relations entre la Gran-
de-Bretagne et la France ; il a affir-
mé que rien ne faciliterait plus la
tâche de reconstruire l'univers, si la
collaboration financière et économi-
que anglo-française était étendue
aux autres pays de l'Europe , voire
même à tous les pays du monde.

La mobilisation militaire en An-
gleterre est déjà réalisée dans de
grandes proportions. Le peuple bri-
tannique est ferme dans sa résolu-
tion de gagner la guerre, mais M.
Chamberlain n'est pas sûr que ce
peuple se rende compte de ce qui
l'attend.

Le premier ministre a constaté en-
suite que l'Angleterre devait re-
noncer à beaucoup de choses aux-
quelles elle tient beaucoup. L'An-
gleterre a toujours besoin de plus
d'ouvriers pour produire ses arme-
ments. Les prétentions du gouver-
nement anglais à l'égard du bien-
être de toutes les classes de la po-
pulation n'arrivent pas encore à
Jeur fir , mais le niveau de vie a
déj à été considérablement réduit

M. Chamberlain ne conteste pas
qu 'il ne puisse y avoir des augmen-
tations de salaires, mais il consi-
dère que c'est une faute de vouloir
lier les salaires au coût de la vie.
L'Angleterre devrait contrôler ri-
goureusement ses importations et
devrait s'en tirer avec des produits
indispensables. Il n'a pas hésité à

déclarer que le rationnement des vi-
vres de première nécessité était de-
venu urgent

Un avertissement au Reich
Il est clair que le gouvernement

allemand avait préparé de longue
date les différents stades de sa con-
quête et que son appétit s'accrut
en mangeant. Aujourd'hui, ce même
gouvernement déclare sans embages
vouloir la destru ction de l'Empire
britannique. II est hors de doute
qu 'il se réjouirait de pouvoir trai-
ter les Anglais de la même fa çon
que ses victimes passées. La Grande-
Bretagne, pour sa part, ne poursuit
pas les mêmes buts. C'est une trou-
vaille malfaisante et fantaisiste que
de prétendre que les puissances oc-
cidentales désirent l'anéantissement
du peuple allemand. Pareille aff ir -
mation est évidemment destinée à
la consommation intérieure. Le peu-
ple allemand doit se rendre compte
parfaitement que les tyrans qui ré-
gnent sur le Reich et lui-même de-
vront supporter la responsabilité
découlant de la prolongation de la
guerre et des sacrifices et souffran-
ces qui seront imposés ces prochai-
nes années.

Cette année sera une année
décisive pour le monde

Dans son discours M. Chamber-
lain a encore déclaré que depuis le
début de la guerre toutes ses pen-
sées et actions ont été orientées
vers un seul but et ce but consiste
à terminer victorieusement la guer-
re. Tout doit lui être subordonné.

M. Chamberlain a poursuivi en
disant que cette nouvelle année,
qui vraisembl abl ement sera une
année décisive pour le mon de, a
commencé tra n qui ll ement Ma is il
s'agit du calme avant la tempête.
Jusqu 'à présent, il n'y a pas eu de
grands combats. Mais personne ne
peut savoir combien cette situation
durera encore.

Carnet da j our
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Théfltre : Règlement de comptes
Rex : Aloha le chant des lies.
Studio : Kentucfey.
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Palaj?e : Le déserteur,"

15 h. : Nanon.

Communi qués
Les galas Karsenty

Les galas Karsenty feront représenter
au théâtre de Neuchâtel , le vendredi 12
Janvier, « Duo », l'admirable comédie de
Paul Géraldy, d'après le roman célèbre
de Colette, avec le concours de Valeutlne
Tessler, dans le rôle qu 'elle a créé. Jac-
ques Baumer, dans le rôle qu 'il a créé.
Henri Nasslet et Sylvie , dans le rôle qu 'el-
le a créé.

« Duo ». c'est sur une même affiche
unir â la plus célèbre romancière fran-
çaise un auteur universellement goûté
pour sa connaissance subtile des Intimi-
tés délicates et tendres, tout en donnant
pour interprète k leur œuvre commune
la comédienne considérée k Juste titre
comme l'expression la plus complète au
théâtre de la féminité sensible et vraie.

La mise en scène de « Duo » est de
Jean Wall. La pièce sera représentée dans
un désor spécial de Decandt.

Dernières dépêches de la nuit et du matin

Un haut commandement
de la Royal Air Force

constitué en France
LONDRES, 10 (Reuter). — Le ca-

binet du premier ministre a publié
mardi soir le communiqué suivant :

L'accroissement des forces de
notre armée en France a nécessai-
rement entraîné quelques modifica-
tions dans l'organisa t ion des f orces
aériennes et la coordination de leur
action avec celle de l'armée. Après
examen, le cabinet de guerre se pro-
nonça, au début de décembre, pour
la constitution en France d 'un
« haut  comm a n dement des forces
aériennes bri ta nni ques en France ».
Le comman d ant en chef sera un
officier des troupes d'aviation, il
sera responsable de l'appui le plus
eff ecti f à donner par les f orces
aériennes bri tanni qu es aux fo rces
expédit ionnair es an glaises et aux
armée"» françaises sur le front ouest
Kn relation avec l'officier  général
commandant  en chef les forces
aériennes françaises, i] sera étrale-
mpnt  responsable de la coordina-
t ion des opérptîons de la Rnval Air
Force en France avec celles des
fnrrps aériennes françaises.

(c) Un pécheur de Sembrancher a
retiré un cadavre de femme à l'état
squelettique, en amont du village
de Bovernier, dans la Dranse.

Un médecin a procéd é aux cons-
tatations légales, mais, jusqu'à pré-
sent , le corps n'a pas pu être iden-
tifié.

Un cadavre dans une rivière
en Valais

SOLEURE, 9. — Un incendie a
éclaté à la fabrique de laques et
de couleurs « Eclatin S. A. », à So-
leure, à la suite de l'explosion d'une
bouteille de gaz. Les dégâts sonl
évalués à 8000 fr. pour les immeu-
bles et à 20,000 fr. pour les mar-
chandises.

Une fabrique en feu
à Soleure
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Dans les colis aux soldats
glissez une boîte d'incomparable
crème Razvite. pour se raser en un
instant sans eau chaude, sans blai-
reau, sans savon, sans douleur.

Gros ; F. UHLMANN - EYRAUD
S. A., Genève.



Premier Nouvel- An
de guerre

LETTRE DE PARIS

Janvier 1940.
Les traditions sont sauves. Paris

a eu de la neige les derniers jours
de 1939 et le premier de 1940.

Une neige tenace et cependant
charmante, car elle mettait aux ar-
bres des grandes avenues une flo-
raison de cristaux si légère, si aé-
rienne, que les platanes ressem-
blaient à des pommiers au prin-
temps. Les Parisiens ont trouvé cela
joli. L'enchantement des yeux ne le
céda qu'aux joies un peu rudes des
glissades sur les trottoirs et des
bains de pieds glacés dans les ruis-
seaux. Et il y eut quelques jambes
cassées et quelques meurtrissures.
C'est classique...

Voici d'ailleurs, à ce propos, quel-
ques chiffres curieux.

La couche de neige tombée sur la
capitale avait une épaisseur de 15
à ,20 centimètres, ce qui représente
la masse colossale de 300,000 tonnes.

Le « salage » des rues, même sur
une échelle réduite, comme il a été
pratiqué, a coûté à la Municipalité
deux millions et demi de francs
français pour trois jours.

En décembre 1938, la ville avait
dépensé cinq millions pour le « sa-
lage », et pourtant la couche attei-
gnait cinq centimètres d'épaisseur
seulement !

* *
Paris n 'a d'ailleurs pas présenté ,

pendant ces jours jadis consacrés à
fêter la naissance de l'année, un
aspect fort animé. La neige rendait
évidemment la circulation assez dif-
ficile et la promenade pleine de
risques. On vit, certes, des flâneurs
sur les Champs-Elysées et sur les
boulevards. Mais les véritables ama-
teurs étaient rares. On faisait plu-
tôt la queue devant les cinémas ou
l'on s'engouffrait dans les cafés,
souvent pour n'y pas trouver de
place... Que d'impatients se sont
contentés de goûter la bolée d'air
chaud que brassait inlassablement
le tourniquet de l'entrée et s'en sont
retournés, les jambes lasses, aux
trottoirs sournoisement lustrés ou
saupoudrés de sucre...

On est aussi beaucoup resté chez
soi dans plus d'un foyer-; le per-
missionnaire était là. Plutôt que de
courir les rues à la recherche d'un
strapontin ou d'un guéridon , on a
préféré le coin du feu , la table de
famille, le gâteau arrosé de mous-
seux, et les petits cadeaux que l'on
cach e dans la serviette.

* *
Car on n'a pas renoncé aux petits

cadeaux. Les chocolatiers, en parti-
culier, font des affaires magnifiques.
Jamais ils n 'ont eu plus de com-
mandes, Et des commandes qui vien-
nent sonvent/. dit front. .11 est juste
de dire qu'ils "ont surtout expédié
de nombreux colis à l'armée. Et dans

des boites non moins luxueuses
qu 'avant guerre. Les commerçants
avaient  parfois remplacé le frivole
ruban dc soie par une cordelière ,
préfiguration sans doute de la cein-
ture que porte tout ascète volon-
taire ou d'occasion/ C'était à peu
près la seule concession visible a la
dureté des temps...

Ajoutons que l'on a vendu à Paris ,
pendant  la nuit  de Noël et du jour
de l'an trois fois plus de chocolat
que pendant la période correspon-
dante de 1938-1939.

Les fleurs ont eu leur revanche
pendant quelques jours. Et cepen-
dant elles n 'étaient ni abondantes ,
ni très variées.

La rose, en particulier, n 'a point
daigné se montrer beaucoup. Les
rares qui s'offraient aux vitrines
étaient des créatures fragiles et coû-
teuses, nées pour la plupart dans la
banlieue parisienne, : au fond de
quel que serre. Les authentiques mé-
ridionales étaient rares. Quant aux
hollandaises...

Dans les paniers ou aûx éventaires
des fleuristes ambulants, l'œillet , le
mimosa et la violette entremêlaient
leurs grâces plus modestes. Dire
qu 'on les donnait serait excessif.
Mais on pouvait encore cueillir au
passage , a un prix raisonnable, le
bouquet qui doit obligatoiremen t ac-
cueillir le permissionnaire dans la
salle à manger ou • l'accompagner
chez la dame de ses pensées.

* ».. ..
Les menus cadeaux ? La palme

est restée à la pipe, au briquet à
amadou, au couteau à seize lames et
au jeu de cartes pour la belote. Car
on a surtout acheté pour les soldats.

En général , d'ailleurs,-on a « ache-
té utile >. Et la tendance s'accentue,
car chacun sait que le-ministre des
finances a promis l'enfer aux mau-
vais acheteurs et établi une hiérar-
chie des péchés dans les acquisitions
superflues.

Les étrennes utiles qui, en temps
normal, sont les seules qu'il ne
faille pas donner parce que ce ne
sont plus des étrennes, Font donc
emport é, même entre les civils . La
paire de gants fourrés,- l'écharpe de
laine , voire le kilo de ,café, ont été
fort appréciés... ' • . ¦.

Le recensement de la population
dans les communes neuchâteloises

A Saint-Blaiso
(c) Le nombre des habitants k Salnt-
Blalse k la fin de l'année 1939 est de
1501 contre 1566 l'année précédente; di-
minution de 65 unités.

La population se répartit comme suit:
mariés 643 (643), veufs ou divorcés 136
(138), célibataires 722 (785). On compte
688 (680) personnes originaires du can-
ton de Neuchâtel . Les Suisses d'autres
cantons sont au nombre de 749 (743),
tandis qu'il y a 64 étrangers contre 133
en 1938. On compte, d'autre part, 687
(698) habitants du sexe masculin et 814
(858) du sexe féminin. Il y a aujour-
d'hui 1362 (1415) protestants, 138 (147)
catholiques et 1 (4) de religion diverse.
Quant aux professions, elles se répartis-
sent comme suit: 20 (19) agriculteurs,
& (4) horlogers et 627 (637) de profes-
sions diverses; propriétaires d'immeubles
239 (240); assurés contre le chômage 137
(145). Les citoyens accomplissant le ser-
vice militaire sont au nombre de 225
(200) et ceux qui sont astreints à la taxe
militaire 103 (98).

A Dombresson
(c) La population de la commune au 31
décembre dernier atteint le chiffre de
963 habitants (962 en 1938). Sur ce nom-
bre, 383 sont mariés, 66 veufs ou divor-
cés et 514 célibataires. Les Neuchâtelois
sont les plus nombreux : 602, avec 341
Confédérés et 21 étrangers. Il y a 101
propriétaires d'immeubles et 124 assurés
contre -le chômage. Les soldats sont au
nombre de 103, tandis que 61 citoyens
payent la taxe. Les professions se clas-
sent en trois groupes : 133 horlogers ; 90
agriculteurs et 152 professions diverses.
Les protestants comptent 924 adhérents ;
39 habitants se rattachent à l'église ca-
hollque.

A Fontaines
(c) Les chiffres du dernier recensement
confirment la dégringolade que nous si-
gnalions ces dernières années. Loin de
s'atténuer, elle va en s'accentuant. De
424 habitants en 1038, notre commune
(village et montagne) n'en compte plus
que 408, soit une diminution de 16. Ces
408 personnes logent dans 64 malsons ap-
partenant à 42 propriétaires.

On compte 166 mariés, 25 veufs ou di-
vorcés et 217 célibataires ; 212 personnes
sont du sexe masculin et 196 du sexe fé-
minin . Il y a 232 Neuchâtelois, 165 Suis-
ses d'autres cantons et 11 étrangers.
Quatre cents personnes se rattachent k la
religion protestante et 8 à l'église catho-
lique. Quant k la profession, on dénom-
bre 40 horlogers, 62 agriculteurs et 83
personnes exerçant des professions diver-
ses. Soixante-trois personnes sont assu-
rées contre le chômage . Quarante-trois de
nos concitoyens ont l'honneur de faire
du service militaire et 27 sont astreints
au paiement de la taxe.

A Villiers
(c) Le dernier recensement arrêté au 31
décembre 1939 accuse un total de 239 ha-
bitants (augmentation de 2 unités). Sur
ce chiffre , 07 sont mariés, 18 veufs ou
divorcés et 124 célibataires. Cent trente
sont Neuchâtelois, 106 Confédérés et 3
étrangers . On compte 37 propriétaires
d'Immeubles et 22 assurés contre le chô-
mage. Les professions se répartlpsent
comme suit : 37 horlogers , 29 agriculteurs
et 33 divers. Vingt-neuf citoyens font du
service actif , 17 payent la taxe . Enfin , 11y a 237 protestants et 2 catholiques.

. . Au Landeron
(c) Le recensement de la population ar-
rêté au 15 décembre 1939 accuse les chif-
fres suivants :

Nombre total des habitants : 1593 (en
1938 : 1594) diminution l;' dans ce nom-
bre on compte 674 personnes mariées,
133 veufs ou divorcés, 786 célibataires.
Voici encore quelques chiffres intéres-
sant la statistique : horlogers 111, agri-
culteurs, vignerons 140, propriétaires
d'immeubles 237, militaires 172, payant
la taxe 111, protestants 945, catholiques
647, Israélite 1. Les Neuchâtelois sont au
nombre de 681, les Suisses d'autres can-
tons 873 et les étrangers 39.

A Colombier
(c) En 1939, la population de notre vil-
lage ' est de 1853 habitants contre 1845
en 1938, d'où une augmentation de 8
unités.

Voici quelques détails : Malsons 321
(en 1938 : 322). Ménages 570 (563). Ma-
riés 809 (794), veufs ou divorcés 157
(154), célibataires 887 (897). Professions:
horlogers 39 (43), agriculteurs 115 (123),
professions diverses 635 (670), propriétai-
res d'immeubles 268 (276). Protestants
1590 (1696), catholiques 252 (240), Israé-
lite 1 (0), divers 8 (15). Neuchâtelois :
masculin 437 (441), féminin 510 (505).
Suisses d'autres cantons: masculin 383
(368), féminin 425 (421), étrangers 44
(50) et 54 (60). Astreints au service mi-
litaire 240, en 1938: taxés 130, en 1938
(les chiffres pour 1939 ne sont pas encore
déterminés).

A Boudevilliers
(c) Au 15 décembre 1939, la population
de notre commune comptait 516 habi-
tants, soit 5 dé moins qu'en 1938.

Ils se répartissent comme suit : 213
(261 en 1938) contribuables, dont 50 (48)
font du service actif et 28 (25) payent
la taxe. Trois cent trente-six (334) sont
Neuchâtelois, 172 (181) Suisses d'autres
cantons et 8 (6) étrangers. Cent hultante-
deux (197) sont mariés, 39 (36) veufs et
divers, 295 (288) célibataires. Quatre cent
nonante (498) protestants, 25 (28) catho-
liques et 1 (1) Israélite.

Au Locle
(c) Le contrôle des habitants du Locle ,
en décembre 1939, a fait constater une
population de 11.171 habitants contre
11,168 en 1938. Ces 11,171 habitants se
groupent ainsi : 5972 femmes (6002) et
5199 hommes (5166 en 1938). Mariés :
5446 (5352); veufs ou divorcés 778 (793
en 1938); célibataires 4947 contre 5023 en
1938.

La ville du Locle compte 9294 (9321 en
1938) protestants ; 1861 catholiques pour
1833 en 1938 ; 3 Israélites ( i )  et 13 di-
vers comme en 1938.

Le Locle possède 6616 (6570) Neuchâ-
telois ; 4164 Suisses d'autres cantons
(4204) et 391 étrangers contre 394 en
1938.

Les professions se répartissent comme
suit : horlogers 2586 (2594); agriculteurs
165 (166); divers : 3885 (3799) .

Le nombre des maisons habitées ou
habitables est de 1025 comme l'an der-
nier et celui des ménages de 3646 (3628).
On compte 520 propriétaires d'Immeu-
bles dans le canton , 88 apprentis (avec
contrats) et 3666 assurés contre le chô-
mage.

Les hommes astreints au service mili-
taire sont au nombre de 2455 (2083) soit
1309 (1159) actifs et 1146 (924) complé-
mentaires ou taxés.

Du côté de la campagne
L'effectif  porcin en Suisse
L'effectif total supposé peut ac-

tuellement être estimé en Suisse à
1,12 million de porcs en chiffres
ronds. Le nombre actuel de pièces
aurait ainsi dépassé l'effectif (1,05
mil l ion de pièces) qui , avant la der-
nière guerre mondiale , semblait
adapté aux besoins du marché in-
digène.

L I B R A I R I E
LECTURES DU FOYER

La grande revue pour la famille de la
Suisse romande présente dans ce numéro :
« Pêcheurs du lac », un article très inté-
ressant et bien illustré de L. J. — La.
suite du roman plein d'émotion « Pierre
et Françoise » de Léo Dartey. — Confi-
dences, une colonne pour toutes les mé-
nagères. — De fil en aiguille , la chroni-
que pleine cle bon sens et de sensibilité
de Maryse Perlette. — Deux pages d'ac-
tualités « Amsterdam la ville faucille »
deux pages richement illustrées de R.
Gueissaz. — «La galette des rois», une nou-
velle de M. Renord . — « Mines sous-mari-
nes », une page de L. Rattaz. — «Encore ce
petit champ », une nouvelle sentimentale
de L. Vaury. — Des timbres militaires...
une page pour les philatélistes. — - La
suite du second roman «Le Berger de
Guadaloupe » . — De ce tout constituant
un numéro assurant les lecteurs de sai-
nes distractions et les mettant par ses
dispositions à l'abri de tous risques, ce
qui n 'est pas à dédaigner en cette pè-
rlode de guerre , nous extrayons encore :
Comment les nouvelles viennent k vous
un reportage des plus captivants et bien
illustré . — La page de P. Deslandes. —
La page de l'infirmière. — La suite du
roman pour la Jeunesse. — Les ouvrages.
— La page de tante Kulalie pour les gour-
mets. — Le tricot. — La mode.

REVUE PRO JUVENTUTE
Au commaire : L avenir de la Jeunesse

de nos campagnes, par Ad. Ischer, Dr es
sciences. Remerciements à la presse de
chez nous. Chronique.

LES ALMANACHS DE 1940
Parmi les nombreux almanachs qui

nous sont parvenus, il faut signaler
principalement, comme étant les plus at-
trayants et les plus riches en renseigne-
ments divers:

L'« Almanach agricole de la Suisse ro-
mande », toujours précieux et complet et
qui est publié sous le contrôle sévère des
autorités en la matière.

L'« Almanach catholique de la Suisse
française », qui a su maintenir une trar
dition chère k ses lecteurs.

L'« Almanach Pestalozzl », qui Jamais
plus que cette année n'a été l'ami des
enfants.

Le nouvel et magnifique « Almanach de
la Croix-rouge suisse ».

Le si intéressant « Almanach du Mon»
tagnard ».

Le très bel « Almanach ouvrier ».
L'« Almanach protestant », toujours si

réussi.
Malgré les événements, ces publications

ont conservé le caractère qui fit leur
succès.

LES CALENDRIERS
Le «Calendrier de l'office national suisse

du tourisme », dont les vues sont magni-
fiques.

« Ma patrie », qui est un tabJeau vivant
de notre pays (Heaschel-Dufey, Lau-
sanne).

Le « Calendrier C.F.F. », dont la variété
est fort plaisante.

Le « calendrier Holbeln », édité dans le
Jouable dessein de faire connaître les
œuvres d'art bâlolses, et qui est une
réussite.

LES AGENDAS
L'« Agenda de l'agriculteur et du vi-

gneron », toujours si pratique (Edit.
Fayot).

L'« Agenda de l'artisan romand », qui
est indispensable à certains corps de mé-
tiers de chez nous.

L'« Agenda de l'Arbalète ».

Emissions radiophoniques
de mercredi

(Extrait du Journal < Le Radio »)
SOTTENS : 7 h., inform. 7.10, disques.

10.10, chez les Esquimaux, reportage par
M. Gabus. 10.50, disques. 11 h., émis-
sion matinale. 12 h., danses de Mottu.
12.29, l'heure. 12.30, lnform. 12.40. dis-
ques. 16.59, l'heure. 18 h., pour la Jeu-
nesse. 18.50, communiqués. 19 h., valses
d'hier et d'aujourd'hui. 19.15, micro-ma-
gazine. 19.50, lnform. 20 h., leur vrai
visage : Lucrèce Borgia. 20.20, chant»
20.50, conc. varié par l'O.S.R. 21.50, danse.
22.20, lnform.

Télédiffusion : 10.10 (Lausanne), chez
les Esquimaux Caribous. 11 h., émission
matinale. 12.40 ( Genève), disques. 14.45
(Paris), conoert. 17 h. (Berne), concert.
19.05 (Genève), micro-magazine. 20.20,
récital de chant. 20.50, conc. par l'O.S.R.
21.50, danse.

BEROJMUNSTER : 11 h., émission ma-
tinale. 12.40, conc. par le R.O. 17 h., mu*
slque de chambre. 18.30, chant et piano.
20.15, chants suisses. 20.50, conc. d'har-
monie. 21.20, « Vol dans la nuit », pièce
radiophonique. 22.10, musique suisse.

Télédiffusion : 11 h. (Lausanne), émis-
sion matinale. 12.40 (Zurich), conc. par
le R.O. 17 h. (Berne), musique moderne.
18.30 (Bâle), conc. choral , 20.50, musique
d'harmonie. 21.20, « Vol dans la nuit »,
pièce radiophonique.

MONTE-CENERI : 11 h., émission ma-
tinale. 12.40, conc. par le R.O. 17 h., mu-
sique de chambre moderne. 19 h., saxo-
phone. 19.30, sélections d'opéras italiens.
20 h., radio-théâtre.

Télédiffusion : 12.40 (Lugano), conc.
par le R.O. 19 h., saxophone. 19.30, airs
d'opéras. 20 h., « Le serpent i> sonnettes »,
drame d'Anton. 22 h. (Venise), «La flam-
me », mélodrame de Respighl.

Télédiffusion : (programme européen
pour Neuchâtel).

Europe 1 : 12 h . (Stuttgart), concert.
14.15, variétés. 15.30, « Le brave petit
tailleur », Jeu radiophonique. 16 h., grand
orchestre. 17.45, musique variée. 20.15,
soirée anglaise.

Europe II : 13.15 (Paris), chorale Rau-
gel. 13.45, musique variée. 16 h., variétés.
17.30 (Radio-Paris), piano. 18 h., va-
riétés. 18.15, musique de chambre. 20.25,
musique symphonlque. 21.45, chansons.
22.45, pièces pittoresques.

RADIO-PARIS : 13 h., émission cho-
rale. 13.45, violon . 14.15, clavecin. 15.10,
clarinette. 17.30, piano. 18 h., variétés.
19.15. violon et piano. 20 h., musique
légère. 21.45, conc. symphon. 23.15, va-
riétés.

BUDAPEST : 19.30, « Le barbier de Sé-
ville », opéra de Rosslnl.

PARIS P.T.T. : 20.45, musique symph.
STOCKHOLM : 20.55, concerto pour

violon et orchestre, de Brahms.
MILAN : 21 h., « La flamme », opéra

de Respighl.
ROME : 21.40, conc. symphon.

Demain Jeudi
SOTTENS : 7 h., inform. 7.10, disque».

11 h., émission matinale. 12.29, l'heure.
12.30, inform. 12.40, disques. 13.20, mu-
sique française. 16.59, l'heure. 17 h., thé
dansant. 17.35, musique légère, 18 h.,
pour Madame. 18.30, mélodies françaises.
18.50, communiqués. 18.55, nos poètes.
19 h., chez nos soldats. 19.50, lnform.
20 h., échos d'ici et d'ailleurs. 20.30,
« Guillaume Tell », opéra de Rosslnl.
22.05 (pendant l'entr'acte), le club des
treize

Après les combats de- coqs, de
taureaux et d'éléphants , les combats
de grillons ont en Chine une grande
vogue.

De riches Chinois p ossèdent des
grillons de combat qu'ils enferment
dans de superbes cages en porce-
laine. Ces grillons subissent un vé-
ritable entraînement et les ] entraî-
neurs de ces infortunées' bestioles
touchent parfois des salaires très
élevés. '-..:- ¦.- .

Combats de grillons

Hr Xi?iflB • ¦ '"'¦ '

Ni primes ¦
ni timbres 
ni ristourne 

ne donne
mais bien

bas prix
qualité très bonne —
service maximal 

ZIMMERMANN S. A.

CHEZ LOUP _
ftftLA SEMAINE *_ !f0

DES 300 CHEMISES M
de Fr. 16.- à __ \
GRAND'RUE 7

H Grande vente g

I FIN DE SAISON 1
III Mercredi, jeudi et vendredi | i

Ë Les grandes journées de m

i SOIERIES §
attendues de toute dame voulant profiter de .̂ v! i nos occasions uniques en soieries §5§|

7\ renommées par leur élégance |j|a

H RABAIS E5#%0/ Eil jusqu'à !3PlJr /o H
\ Une grande Encore 250 mètres mÉf

P| . _ occasio " ; M Crêpe satin ffc §§§MX crêpe mat H rn trtB bti_e qu_lté „,e || m rr\ Wm
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PJKÏ gerie, ravissantes £ÛB' loris pour robes et _ \\W mm . w9&,l 'Ai nuances, larg. 90 cm. S lln<?erie , larg. 90 cm. K h& Sa"',.'•> : Valeur 2.90. ffif: Valeur 3.90 '*iF'f_? BS_
7-\7, SOLDÉ, le mètre "* SOLDÉ, le mètre ^^^* M-Ï&
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Y-M P°ur robes habillées, robes du soir et jaquettes, soit : Lamé uni et fc^,
f Ss& lamé fantaisie, satin gaufré quadrillé pure soie, etc. jgj|]
&*4d . > Sont mises en vente avec des RABAIS INOUÏS ¦3*

III Série I valeur jusqu'à 9.80, soldé, le m. _5._fO  * p
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i Au Louvre 1
H La Nouveauté S.A. M
Y î NEUCHATEL |

VOUS -̂CHERCHEZ T
QUELQUE f

CHOSE •
Vous le trouverez
dans nos

PETITES
ANNONCES

AUX EMPL OYsEVRS^
ISEUCHATELOIS

de l'industrie (horlogerie excepté), dn commerce de
gros et de détail, des banques, des sociétés d'assurance,
dés entreprises privées de transport, des professions

libérales et des arts et métiers.

I OC omitlnvoiirc' du canton > se rattachant aux
hGd ClIipiUfCUIS branches désignées ci-dessus,
qui n'auraient pas reçu la circulaire de la Chambre
neuchâteloise du commerce et de l'incFustiïe relative à
l'organisation d'une caisse de compensation pour le
paiement d'allocations pour perte de salaire aux mobi-
lisés, peuvent la demander par simple carte postale
ou par téléphone (No 519 22) au Secrétariat général
de la Chambre, rue du Bassin 14, Neuchâtel.. P 1Q34 N

Cachets du Dl Fa ivre j
Contre __mjrf ^^\Grippe / ^?Êm X
Mlgroin-s f̂M
Maux dc dents _*:-_ _y

^

Rhumatismes
l ¦-¦¦»¦¦— . 1 12 Cachets Fr.x—

Névra lg ies  4 » Fr.0.73
1 » * Fr.0.20

et tOUteS douleurs doM totulapharmacies

«La Bibliothèque pour tous » ^Z kX^ '
rappelle qu'elle met gratuitement k la disposition de l'armée
(Unîtes, Hôpitaux militaires, Foyers du soldat) les ressources
de sea rayons. Des crédits supplémentaires et des dons lui
ont permis de compléter récemment ses collections. Le dépôt
régional de Lausanne se charge des expéditions aux troupes
romandes. (Catalogues k disposition des Intéressés). Nous pro-
fitons de l'occasion pour remercier les nombreux donateurs

. qui collaborent k l'action en faveur «du livre pour les soldats».
La B. P. T. continue ses prêts aux civils. AS 15929 L

*¦ • _f 20^ I
IKilA ._£_
+ VOTRE HEBDOMADAIRE „

EXTRAIT DU TABLEAU DES
COMMU NICATIONS POSTALES AVEC L'ETRANGER

Derniers départs des trains ponr envois de Neuchâtel  à destination des pays d'outre-mer
I>u 10 au 16 janvier 1040

Les heures sans signe ne concernent que le courrier k transporter par la vole ordinaire.
' seulement les correspondances-avion g aussi les correspondances-avion

A. ASIE 10 " 18

Inde britannique 2006* _, — _ _, —

Asie Orientale 20°«* — — — J -- —

Chine Méridionale 2006* — — _ — —Chine Nord et Est, Japon — — 9*9 _. — —Syrie 20061 _ 200«* _ 20O« —

B. AFItIQUE 
~

Afrique du Sud - — 633 «_. 2006* —
Afrique Orient, portugaise — — 632 — 2006* —
Algérie 800 1311* 8oo 1311* 800 1311*

Congo belge — — — — — —
Une fols par semaine

Egypte - - 9« 2008* - -
Gabon , Sénégal — — 13H* — — —Expédition chaque Jour

pour le service français '.-A..'..
Maroc 13«* - 1311* _ 13"* -

Expédition chaque Jour
pour le service français ... .... _, .....

Tunisie ^
08 214B 2006* 21« 2148 -

C. AM T f cR I Q r E
Amérique du Nord et

Amérique Centrale . . . ^O
08 

— — _ — —Côtes septentrionale et oc-
cidentale de l'Amérique ,,nna.
du Sud ,̂ OQ. ~ - ~ 

ZCanada 20°6 - - -—" ~
Argentine , Brésil , Uruguay,

Paraguay, Chili (sauf le 1011»
Nord ) ~ *~ la": — - —

I>. OC*A NIE ;" :•
Australie 2006* — _ _ -' -
Nouvel lp -Zélande 2006* _ _ . _ •

_ _

13 I. 15 10

20065 _ . 2006* _. 13H* 2006 _»¦
A. O. seult

2006! _ 2006* _ 1311* — _
Indo -Chine

13H'
A. O, seult

1310 2006* 2008* _ 13"* — — -
A. O. seult_ _ _ _ 

949 
_ _ _

2006* — 20065 — 1311* 2006* 20085 —

800 1311* _ _ «oo 1311* «oo 1311*
22255

_ - - - 1311* - - -
2008 _- 20065 _ _ _ _ _
1311*S«n«g«l 8ll 

_ _ _ _ _ _
1311* 2225* _ _ 1311* _ 1311* _

2006* 21*6 2006* 2146 2006 * _ l«  2006* 2148

13105 2006* _ _ 13105 20065 — —

1310S 2006 * _ _ J3 105 20065 _ _
13105 2008* _ _ 13105 20066 — —

— — — _ — _ 1310 2006*
2225-

2006* _ 2006* — 2008 — — —
1310 2008* _ _ 1310 2006 _



Bien plus encore qu 'on ne le
pensait tout d'abord , le résultat de
la collecte faite dans le canton a
dépassé tous les espoirs, puisque le
montant recueilli s élève à plus de
54,000 fr.

Voici, d'ailleurs, les chiffres
exacts :
Neuchâtel Fr. 20,905.20
Boudry . . . . . .>  4,596.65
Béroche » 1,367.35
Val-de-Ruz » 2,380.—
Val-de-Travers . . . »  2,446.—
La Chaux-de-Fonds . s 12,700.75
Le Locle » 9,915.20
Divers » 87.—

Total Fr. 54,398.15

Le résultat de la collecte
du « Noël du soldat »

LA VILLE
Conseil général

Le Conseil général de Neuchâtel
tiendra upe séance lundi 15 janvier
à 20 heures.

L'odre du jour est le suivant :
Rapports du Conseil communal

concernant : l'achat d'une parcelle
de terrain à la Coudre ; l'achat d'une
parcelle de terrain à Fontaine-An-
dré ; l'abrogation du règlement du
service médical gratuit en faveur
des indigents ; la révision partielle
de l'arrêté du 13 novembre 1939 fi-
xant les rapports de service, les
traitements et salaires du personnel
communal et des membres du corps
enseignant des établissements com-
munaux durant le service actif.

Rapports de la commission finan-
cière sur : un projet d'arrêté concer-
nant la caisse de retraite du per-
sonnel communal ; le budget de 1940.

De Luther à J.-S. Bach
(Sp) Quelle excellente idée d'ouvrir
la semaine de prière, célébrée ces
jours dans toutes les Eglises évan-
géllques du monde, par une séance
de grande musique d'Eglise I Ainsi,
dimanche soir, au Temple du bas,
sous les auspices de l'Alliance évan-
gélique de Neuchâtel, de nombreux
paroissiens purent s'associer à la
prière de la Réforme, en écoutant
avec recueillement quelques grandes
œuvres d'orgue de J.-S. Bach, exé-
cutées par l'organiste Charles
Schneider, privat-docent à l'Univer-
sité.

Aucune œuvre musicale ne com-
mente avec autant de puissance le
texte de la Bible que celle de Jean-
Sébastien Bach. C'est pourquoi, re-
trouvant sa place véritable dans les
cultes et les cérémonies de l'Eglise,
toujours bien adaptée à la parol e
biblique et aux grands événements
du salut, la musique de Bach sou-
ligne admirablement toute prédica-
tion évangélique.

Il faut être reconnaissant aux
pasteurs qui comprennent ce rôle
particulier de la vraie musique d'E-
glise dans le culte et aux musiciens
qui, comme M. Charles Schneider,
mettent leur talent, le fruit de leurs
études et leur foi , non pas au servi-
ce de la musique, mais au service
de Dieu.

Trente ans de services
dans l'administration

communale
Au cours d'une réunion intime,

â 'laquelle assistaient le directeur
des finances de la ville, représen-
tant le Conseil communal, ainsi que
les fonctionnaires de la direction
des finances, il a été remis à M.
Eugène Ammann , huissier percep-
teur, un modeste présent de la part
du Conseil communal et de ses col-
lègues de bureau, à l'occasion de
ses trente années de service dans
l'administration communale.

M. Ammann est entré à la com-
mune de Neuchâtel en janvi er 1910,
à la caisse des services industriels,
puis à la mort de M. Renaud , il a
pris la succession de ce dernier,
tâche délicate avec laquelle itl s'est
promptement famil iarisé.

—<es foyers du soldat
à Neuchâtel

Le foyer du soldat inauguré di-
manche à l'avenue de la Gare por-
te à quatre le nombre de ces utiles
institutions installées dans notre
ville depuis le début de la mobili-
sation. Le premier qui fut créé fui
celui du Restaurant neuchâtelois
sans alcool. Puis vinrent ceux des
Poudrières et de Gibraltar, et enfi n
celui de l'avenue de la Gare.

Est-il besoin de dire que nos sol-
dats apprécient fort ces locaux mis
à leur disposition , et surtout l'ac-
cueil qu'ils y reçoivent?

Après le crime des Saars
L'instruction ouverte par le Par-

quet neuchâtelois après le crime
commis aux Saars par l'assassin
Rufenacht , sur la personne de Mme
Sohwertfeger, est terminée.

L'assassin sera jugé au cours de
la prochaine session de la Cour
d'assises.

AVIS
à nos correspondants

Nous prions nos correspondants
qui ne l'auraient pas encore fait , de
nous envoyer sans tarder leurs
comptes de collaboration pour le
IVme trimestre de 1939.

Nous leur rappelons que ces rele-
vés doivent nous parvenir à chaque
fin de trimestre.

Administration de la
« Feuille d' avis de Neuchâtel ».

Le gros incendie d une fabrique à Tavannes
L'enquête ouverte à la suite de

l'incendie qui s'est déclaré samedi
soir à la Tavannes Watch a con-
firmé que le sinistre est dû à une
étincelle échappée du chalumeau
d'un ouvrier occupé à réparer le
chauffage central.

La question de l'évalutation des dé-

gâts a été étudiée de très près. On
pense qu 'il faut s'attendre à un mon-
tant global de 600.000 à 700.000 fr.

Les dégâts ont été causés en pre-
mier lieu par le feu , qui a endom-
magé les ateliers du second étage
d'un bât iment  et qui a complète-
ment détruit la toiture de trois im-

meubles attenants , sur une lon-
gueur de 60 mètres environ. L'eau ,
par contre, a causé des dégâts en-
core plus considérables ; car , de-
van t l'extension possible du sinis-
tre , il a fallu mettre en action , pen-
dant toute la nuit , tous les jets dis-
ponibles.

Une vue des bâtiments abîmés par le feu

Présidence: M. Jean Roulet ,
suppléant

Quel singulier besoin pousse cer-
tains chasseurs de chez nous à dé-
truire les chats qu'ils rencontrent
sous les prétextes les plus futiles ?
Décidément, on ne comprend pas...

Après tant d'autres cas qui furent
signalés ici, voici celui de M.
J.-P.-M., garde-chasse auxiliaire,
prévenu d'avoir tué sans raison un
chat à la Coudre. Il argue pour sa
défense avoir cru se trouver en pré-
sence d'un chat chasseur...; pour-
tant , la maison du propriétaire se
trouvait à cent mètres a peine du
lieu où l'animal fut tiré.

La vie d'un animal est peu de
chose si on la compare à tant
d'existences humaines qui sont fau-
chées chaque jour , dira-t-on. D'ac-
cord ! Mais pourquoi tuer quand
c'est inutile?

Le tribunal a condamné le pré-
venu à 30 fr. d'amende et 5 fr.
de frais en précisant que ce délit
est inadmissible de la part d'un
garde-chasse.

* *
On n'a pas oublié l'incendie qui

éclata le 20 décembre dernier, à
Neuchâtel , et qui mit en émoi le
quartier de l'Ecluse.

L'auteur involontaire de ce sinis-
tre qui détruisit partiellement un
atelier de mécanique, M. A. G., était
invité à s'expliquer hier sur l'im-
prudence qu'il commit ce jour-l à et
qui eut de si fâcheuses conséquen-
ces.

Il fit défaut. Cela lui valut une
condamnation à cent francs d'a-
mende.

* *
Le tribunal de police a mis un

point final à une étrange affaire de
diffamation qui dure depuis octo-
bre dernier et qui eut d'assez bizar-
res répercussions. La prévenue,
Mme K., de notre ville, outrée de
voir son frère entretenir des rela-
tions extra-conjugales avec une da-
me également mariée, était allé di-
re tout crûment son fait à cette der-
nière. Celle-ci porta plainte , accu-
sant Mme K. de l'avoir diffamée et
gravement injuriée. Bien que la scè-
ne se fût passée, comme on dit com-
munément, «entre quatre-z-yeux», de
nombreux témoins furent  entendus.

L'avocat de l'accusée sut fort ha-
bilement faire ressortir que sa
cliente avait été poussée par le res-
pect de l'esprit de famille.

Finalement , la preuve que des in-
sultes avaient été proférées n 'ayant
pu être faite — malgré les nom-
breux témoins entendus — Mme K.
a été libérée.

Tout est bien... qui ne finit pas
trop mal. (g)

Tribunal de police
de Neuchâtel

VIGNOBLE

AUVERNIER
Accident de la circulation

(c) Mardi matin , aux environs de
10 heures, un accident de circula-
tion qui aurait pu avoir de graves
conséquences s est produit entre
Auvernier et Serrières.

Un commissionnaire d'une mai-
son de Neuchâtel rentrait à bicy-
clette après avoir effectué des li-
vraisons; arrivé à la hauteur du
« Grand Ruau », il se détourna tout
en obliquant sur la gauche, au mo-
ment précis où survenait une auto
militaire. Le chauffeur n 'eut que le
temps de donner un violent coup
de frein afin d'éviter un grave acci-
dent , mais la machine fit  un tete-
à-queue et l'arrière de la voiture
heurta un arbre bordant la route.

U n'y a pas d'accident de per-
sonnes, mais les dégâts matériels
sont importants.

Mort d'un ancien instructeur
On apprend de Bâle la mort du

colonel Leonhard Drissel , qui fut ,
durant de longues années, instruc-
teur de l'infanterie et commandant
d'école à Liestal et Colombier. Le
défunt était âgé de 69 ans. Il com-
manda pendant quelque temps la
brigade d'infanterie 6.

COLOMBIER

RÉGION DES LACS

MORAT
Un cambriolage

(c) Dimanche, le surveillant de la
villa « Mon Caprice », appartenant
au docteur Muiler , de Fribourg, sise
au bord du lac, à Montelier , cons-
tatait qu 'un ou des voleurs s'étaient
introduits dans la maison. Les ja-
lousies d'une fenêtre donnant sur la
façade ouest de l'immeuble avaient
été découp ées et, en brisant la vi-
tre, le ou les voleurs avaient réussi
à ouvrir la fenêtre et à pénétrer
dans le bâtiment qui n'est habité
que pendant les vacances et les di-
manches d'été. Toutes les armoires
avaient été ouvertes et un désordre
indescriptible régnait dans la mai-
son.

La préfecture de Morat aussitôt
avisée envoya deux de ses agents
qui, en compagnie du propriétaire,
passèrent leur dimanche après-
midi à faire une enquête sous la
direction de la police de sûreté.

On n'est pas encore fixé sur la
valeur du vol.

YVERDON
Tué par une bille de bois
Lundi, M. Ernest Duvoisin, 38 ans,

agriculteur à Orges près Yverd on,
était occupé à faire du bois dans
les forêts situées au-dessus de Vu-
gelles-la-Motte, lorsqu'aux environs
de 13 h. 30, une bille se détacha
qui l'atteignit. M. Duvoisin fut tué
sur le coup.

AUX MONTAGNES
LA CHAUX-DE-FONDS

La mort
de M. Henri Courvoisier,

éditeur
Nous avons annoncé brièvement ,

hier, le décès survenu à Lausanne
de M. Henri Courvoisier, président
du conseil d'administration de
l'imprimerie Courvoisier - Journal
« L'Impartial » S. A.

Il vaut la peine de revenir sur la
carrière du défunt , qui fut féconde:

M. Henri Courvoisier était né à
la Chaux-de-Fonds, le 7 mars 1870.
Il y avait vécu toute sa jeunesse.
C'est dans cette ville qu 'il fit ses
études, puis il partit , pour complé-
ter son apprentissage de commerce,
à Zurich.

Associé à son frère Paul Cour-
voisier, M. Henri Courvoisier reprit
« L'Impartial » des mains de son
père, entreprise qui porta dès lors
le nom d'imprimerie Henri et Paul
Courvoisier et journal « L'Impar-
tial » S. A.

Depuis la fondation de la société
anonyme, M. Henri Courvoisier était
président du conseil d'administra-
tion et il y déployait une activité
constante . Editeur avisé, connais-
sant fort bien le rouage de la pres-
se, M. Henri Courvoisier était au
surplus un homme affable et de bon
conseil.

VAL-DE-TRAVERS

FLEURIER
Conférence

du professeur J.-L. Perret
(c) Mardi soir au temple national, le
professeur J.-L. Perret , de l'université
d'Helsinki, a fait, devant un auditoire
nombreux et ému, une causerie sur la
Finlande où le conférencier vécut plu-
sieurs années et où U retournera pro-
chainement. M. Perret fit défiler devant
son auditoire une série de projections de
photographies prises récemment dans ce
pays dont le courage fait l'admiration
du monde entier. (

Le bénéfice. Intégral des entrées, de
même que le produit de la collecte qui
fut faite à l'Issue de la conférence, ont
été destinés à la légation de Finlande.

VAL-DE-RUZ

CHEZARD-SAINT-MARTIN
Mort du doyen

(c) Nous apprenons la mort de M.
Paul Jacot-Tripet , le doyen de la
commune , à l'âge de 93 ans. Cha-
cun aimait à le rencontrer , car il
avait toujours un bon mot à dire.
Il a vécu toute sa vie à Chézard.

Les dons peuvent être versés au compte
postal IV/178 (Feullle d'avis de Neuchft-
tel).

Prière de bien vouloir indiquer au doa
du coupon : « POUR LA FINLANDE », et
de nous dire comment le don devra être
Inscrit dans la liste que nous publions
(initiales, anonyme , etc.).

Dany, 12 fr. ; anonyme, 2 fr. ;
Olivier, 5 fr. ; anonyme, 12 fr. 50 ;
S., Colombier, 5 fr. ; Armand et
Marcel , 5 fr. ; L. D., 2 fr. ; « La
Fève », Cortaillod , 10 fr. ; anonyme,
5 fr. ; P. W., Peseux, 20 fr. ; une
grand'maman , Bevaix , 5 fr. ; famille
C., Bevaix , 2 fr. ; anonyme, Cor-
mondrèche, 5 fr. ; I. B., 5 fr. ; ano-
nyme, 2 fr. ; Sympathie, 5 fr. ;
Brontolone , 20 fr. ; P. B., Coffrane ,
5 fr. ; E. S., 5 fr. ; A. et A. D., Neu-
châtel , 5 fr. ; anonyme , Colombier ,
3 fr. ; J. H., Corcelles, 5 fr. ; M. S.,
3 fr. ; Raymond , Marin , 1 fr. ; D. B.,
2 fr. ; H. R., 100 fr. ; anonyme ,
50 fr. ; R. S., Couvet , 3 fr. ; Sou-
venir de Finlande , 3 fr. 50 ; A. G.,
3 fr. ; G. M., à C, 3 fr. ; M. S., Cof-
frane , 2 fr. ; W. S., Coffrane , 1 fr. ;
Mady G., Peseux, 2 fr.; anonyme,
2 fr. ; anonyme, 2 fr. ; anonyme,
Areuse, 1 fr.; anonyme, 5 fr. ; ano-
nyme, 5 fr. ; anonyme, les Verriè-
res, 5 fr.; J. M., 5 fr.; anonyme,
Cormondrèche, 5 fr. ; Hubert Gue-
not , Neuchâtel , 5 fr. ; H. K., 5 fr. ;
famille G. G., 5 fr.; Mme R. G. V.,
Corcelles , 5 fr. ; M. B., Bevaix.
5 fr. ; anonyme, 5 fr.; Alain , 5 fr.;
Denis et Ghislaine , 5 fr.; une Neu-
châteloise de coeur , 5 fr.; V. B.,
la Neuveville , 5 fr. ; anonym e, 5 fr. ;
Honneur à eux, la Jonchère , 5 fr.;
Petite chanterelle , 5 fr.; A. F. et
Cie, Travers , 20 fr. ; anonyme , Au-
vernier , 20 fr. ; anonvme, Motiers
(Vullv ) , 20 fr. ; L. M., Chézard ,
20 fr.; « Violta », 10 fr.; R. St. J.,
Couvet , 10 fr. ; S. et M. P., 10 fr.;
E. Sp., Boudry, 10 fr.; anonyme,
Cormondrèche , 10 fr. ; « Armes de
guerre ». Noiraigue , 10 fr. ; ano-
nyme. Marin , 5 fr.: P. H. 10 fr. ;
anonyme , Cormondrèche , 5 fr. ; J.
F., 5 fr.; un groupe d'emnlovées et
d'emolovés. 10 fr. 50; G., 5 fr.:
les Poudrières , 5 fr. — Total à ce
jour: lï .195 f r .  95.

Souscription
en faveur de la Finlande

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANC ES ¦"-

6. Paul-Henri , à Jean-Auguste Sprun-
ger et à Marguerlte-Adrlenne née BubeU,à Prêles.

8. Marlette-Hedwlge-Janlne k Etlenne-
Charles-Françols-Xavler Quêllet et à
Hedwig-Jeanne née Rotzetter, au Lande-
ron.

7. Gllllane-Slmone-Germalne k Jac-ques-Henri-Eugène Vuarraz et à Olga néeBouquet, k Neuchâtel.
7. Janine-Huguette, à Georges-AlbertPayot et à Jeanne-Marguerite née Laager,à Neuchâtel . 6
7. Jean-Frédéric, à Frédéric-Simon

Pfund et à Germaine née Junod à Blen-
ne.

8. Chantal-Robert-Loulse. à Robert-
Emile Feser et à Germalne-Ida-Marie née
Vielle, k Morges.

8. Anne-Marie, à Fritz Kuntzer et â
Jeanne-Ida née Engel, k Marin.

9. Hubert-Frédéric, k Raymond-Jules-
Marcel Monnier et à Elisabeth née Ky-
burz. à Neuchâtel.

9. Claire-Brigitte, à Fritz-André Haus-
sener et à Johanna-Elisabeth née Burck-
hardt, à Salnt-Blalse

PROMUSSES DR M A I Î I A C E
26. Pierre-Alfred Clément, à Neuchâtel

et Mar1e-Sérat>hlne Bongard k Marly.
26 Ernest-Rodolphe Marti et ¦ Jeanne-

Adèle Hayoz, divorcée de Roger Ménétrey,
tous deux à Neuchâtel.

27. Paul E<?i?er et Marguerite Sohluep,
tous deux à Neuchfttel.

29. René Geiser. à Neuchâtel et Ray-
monde-Marle-Gabrielle Manon à Porren-
truv.

30. Paul-Arthur Reusser. & Neuchâtel
et Elisabeth Lombardot. à Peseux.

4. Auguste-Maurice St.nhel k Neuchft-
tel et Bluette Bélaz. à Corcelles.

4. Jenn-Jacaues de Purry, à Neuchâ-
tel et Marguerite Miescher. k Genève.

5. Cnrlo-Batlsta Rond! et Antolnette-
Msrie Maffel . tous deux à Berne.

5. Alfrerl-Slméon Jaunin et Yvonne-
Suzanne Moser . tous deux k Neuchâtel.

8. André Poguel-dlt-PIqùard . â Peseux ,
et Susanne-Ellsa Tinembard, & Neuchâ-
tel.

9. Walter Hofer et Juliette-Marguerite
Glanzmann, tous deux à Bettingen.

MARIAGES CfiT.f tURfS
5. Franz-Xaver Imbach et Rosa Stôkll,

tous deux k Neuchâtel.
6. René-Albert Rognon et Rose-Cécile

Cossavella, tous deux k Neuchâtel.
6. Clément-Jean Tallat et Anne-Marie

Rolll, tous deux ft Lausanne.
Décès

28. Albert-Henri Clottu, époux de Vit-
toria Calderari , né le 5 septembre 1897,
domicilié à Neuchâtel.

80. Geneviève Morel. fille de Roger-Eu-
gène et d'Irène née Portenler. née le 24
novembre 1939. domiciliée à Neuchâtel.

1er. Robert-Louis Fragnlère, époux de
Jeanne-Cécile Vallino née Mo ton, né le
3 Juillet 1901, domicilié à Boudry.

1er. Marcel-Adrien Girardin , époux de
Mina née Ernst. né le 21 Juillet 1894, do-
micilié ft Neuchfttel.

2. Jeanne Prince née Traub, épouse de
James-Louis Prince, née le 15 septembre
1870. domiciliée à Neuchâtel.

2. Ruth-Camille Schleucher née Ver-
dan, veuve de Louis Schleucher née le
12 Janvier 1886. domiciliée ft Colombier.

2. Cécile Schenk née Girard, épouse de
Paul-Albert Schenk. née le 27 novembre
1862, domiciliée ft Neuchfttel .

4. Albert-Léon Ardlzlo, époux de Made-
leine-Marie née Ptzzera. né le 16 mal
1889. domicilié à Neuchfttel.

5. Pauline-Adèle Grandjean née Stu-
der, veuve de Louis-Philippe Grandjean,
née le 27 septembre 1864, domiciliée à
Neuchfttel .

7. Francine-Rosalie Hasler née Leuba,
veuve de ' Charles-Emile Hasler. née le 3
novembre 1855, domiciliée ft Neuchâtel.

> _̂S_=  ̂POMP ES
fMÉlMÏP /UNÊBR ES

I,: CENTRAL DEUIL

J lfEl | EQ SEYON 30
¦ 1-ElihEK Tél. 5 23 00

Cercueils, transports. Incinérations.
Concessionnaire de la Société de
Crémation - Corbillard automobile

Observations météorologiques
Observatoire de Nenchâtel

8 Janvier
Température. — Moyenne : 1.4. Mini-

mum: — 1.1. Maximum: 2.4.
Baromètre. — Moyenne: 721.0.
Eau tombée: 1.4 mm.
Vent dominant. — Direction: O Force:

faible.
Etat du ciel. — Couvert. Brouillard éle-

vé. Pluie depuis 18 h. 15.

Hauteur du baromètre réduite ft zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

Niveau du lac, 8 Janvier , ft 7 h. 30 : 429.88
Niveau du lac du 9 janvier , 7 h. 30.: 429.86

A NEUCH A TEL ET DANS LA RÉGION
r ___»^^ ^  ̂ -^^

— On pose actuellement ft la place
Purry, à Neuchâ tel. les câbles de la ligne
aérienne destinée au trolleybus Neuchâ-
tel-Serrlères.

Ce qui se dit ...

IMPRIMERIE CENTRAL E ET DE I.A
FEUILLE D'AVIS DE NEU CHATEL S. A.

Monsieur et Madame Marcel
BOREL-MONNIER ont la Joie d'an-
noncer la naissance de leur petite

Yvette-Hélène
Neuchâtel Corcelles
Clinique du Crêt Avenue Soguel 13a

La 8 Janvier 1940.

Monsieur Charles Gygax ;
Madame Numa Schafeitel et ses

fils, à la Coudre ;
Monsieur Edouard Gygax, à Bet-

tens ;
Madame et Monsieur Charles Ber-

nard et leurs enfants , à Bex ;
Madame et Monsieur Albert Desar-

zens et leurs enfants ,
ont la grande douleur de faire

part du décès 'de leur chère mère,
belle-mère, grand'mère et parente,

Madame

Anna GYGAX-STALDER
que Dieu a reprise à Lui dans sa
82me année , après quel ques jours de
maladie vail lamment supportée.

Neuchâtel . le 8 janvier 1940.
Dors en paix, mère chérie,

ton souvenir restera gravé dans
nos cœurs.

L'ensevelissement, sans suite , aura
lieu le 10 janvier , à 13 heures.

Domicile mortuaire : Fahys 167.

Monsieur Gustave Attinger-Lardy ;
Madame et Monsieur le pasteur

Daniel Bfirger-Lardy et leur enfant,
aux Eplatures ; Monsieur et Madame
Max Lardy et leur en fan t , à Zurich ;

Madame Victor Att inger , ses en-
fants et petits-enfants ; Madame Ju-
les Chapuis , ses enfants  et petits-
enfants  ; les enfants  et petits-enfants
de feu Madame et Monsieur de Cau-
mont ; Monsieur Louis Kurz et ses
enfants ; Monsieur James Attinger ;
Madame Paul Attinger , ses enfants
et petits-enfants ;

les familles parentes et alliées ;
Mademoiselle Ida Pfister , .
ont la douleur de faire part du

décès de

Madame Gustave ATTINGER
née Rose LARDY

leur très chère épouse , tante , grand'-
tante , belle-sœur, parente et amie,
enlevée à leur tendre affection le
8 janvier 1940, à l'âge de 77 ans.

Neuchâtel , le 8 janvier 1940.
(20, Beaux-Arts).

Psaume CXXI.
L'incinération aura lieu le mer-

credi 10 janvier , à 15 heures. Culte
au crématoire à 15 h. 15.

Prière de ne pas faire de visites.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

__________--------____-__--_¦
Sa vie fut toute de douceur et

de bonté.
Madame et Monsieur Jean Kuffer-

Quartier, à Boudry ;
Mademoiselle Hélène Quartier, à

Boudry ;
Monsieur et Madame Ul ysse Quar-

tier-Schwab et leur fils Gilbert , â
Boudry ;

Madame Adolphe Quartier - Hub-
schmid et son fils Jean-Claude, à
Boudry ;

Monsieur Benjamin Quartier , à
Saint-Aubin ,

ainsi que les familles parentes et
alliées ,

ont la grande douleur de faire part
de la perte cruelle qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur
chère maman , belle-mère, grand'-
maman, tante et parente,

Madame

Louise QUARTIER-WEBER
que Dieu a rappelée à Lui aujour-
d'hui , dans sa 66me année , après
une longu e et pénible maladie , sup-
portée avec courage et résignation.

Boudry, le 8 janvier 1940.
Mon âme se repose en paix

sur Dieu seul : c'est de Lui que
vient mon salut. Seul II est mon
rocher. Ps. LXII, 2.

L'ensevelissement aura lieu à Bou-
dry, le mercred i 10 janvier 1940, à
13 heures. Culte pour la famille à
12 h. 30.

Domicile mortuaire : Ancienne
Préfecture.

On ne touchera pas
Cet avis tient lien de lettre de faire part

Mesdemoiselles Berthe et Alice
Fallet ;

Monsieur et Madame Maurice Fal-
let-Sancey et leur fils Maurice ;

Madame et Monsieur D. Perret-
Fallet et leurs enfants : Marguerite,
David et Geneviève, à Lausanne ;

Madame Arnold Perrinjaquet-Mar-
got et famille, à Areuse ;

Madame Auguste Margot-Metzger
et famille , à Neuchâtel ;

Madame Emile Margot-Neipp et
famille , à Lausanne et Neucnatel ;

Madame Paul Fallet-Amez-Droz et
famille , à la Chaux-de-Fonds et
Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Charles-
Beaujeux et famille , à Bienne,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la grande douleur de faire
part du décès de leur très chère et
bien-aimée maman , grand'maman,
sœur, belle-sœur, tante et parente,

Madame

veuve Benjamin FALLET
née MARIE MARGOT

que Dieu a reprise à Lui après une
courte maladie.

Neuchâtel , le 9 janvier 1940.
(Rue-Louls-Favre 24)

Mon âme se repose sur Dieu.
Ma délivrance vient de Lui.

Psaume 62.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu jeudi 11 janvier à 15 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

11 a plu à Dieu de reprendre à
Lui notre chère cousine, parente et
amie,

Mademoiselle

Marie-Louise VUILLE
enlevée à notre affection à l'âge de
88 ans après une courte maladie.

J'élève mes yeux vers les mon-
tagnes d'où me viendra le secours.
Mon secours vient de l'Eternel qui
a fait les deux et la terre.

Ps. CXXI, 1-2.
L'ensevelissement , avec suite, aura

lieu à Bôle le 11 janvier , à 14 h.
Culte au domicile à 13 h. 45.

Auguste Barde! et famille.
On ne touchera pas

Monsieur Jacob Alpsteg, à Vevey;
Madame et Monsieur Silvio Prin-

cipi et leurs enfants , à Hauterive
et Genève;

Madame veuve Gerdil , à Genève ,
ont la grande douleur de faire

part du décès de leur chère épouse ,
maman , belle-mère, sœur, grand'-
mère et arrière-grand'mère,

Madame Françoise ALPSTEG
que Dieu a reprise à Lui dans sa
77me année , après une longue ma-
ladie.

Hauterive, le 9 janvier 1940.
Repose en paix.

L'ensevelissement , sans suite , aura
lieu le 11 janvier , à 14 heures.

Domicile: Hauterive.


